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TU NE TE TROMPES GUÈRE ! 
JE N'ENTENDS PAS USURPER TON PRÉ- 
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MAIS GRANDE EST LA DISTANCE QUI SÉPA- 
RE NAMOR DE L'ANTARCTIQUE OÙ SE TROU- 
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LIMITE EST LA TRAÎTRISE DE CELUI QU'ON 
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CE TRIOMPHE VAUT LARGE- 
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LA MEILLEURE 
INFORMATION. . . CE SERA 
TOI, MON GEÔLIER, QUAND TU 
SERAS MON CAPTIF ! 


ICI, DYNORR. . , 


JUSTEMENT SURNOMMÉE ë; 
LE CHASSEUR ! LE ROI D'ATLANTIDE BR 
EST MON CAPTIF IMPUISSANT. 


ALORS. . . IL NY 
EN À D'AUTRES ! LE 
ROYAUME ÉTERNEL 
DOIT ÊTRE INFORAMÉ ! 
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ET MAINTENANT, PENDANT 
QU'IL EST PROPREMENT K.O. . . 
ECOUTEZ-MOI, QUI QUE VOUS SOYEZ ! 
VOUS QUI PARCOUREZ L'ESPACE ET 
FAITES ALLIANCE DANS LA FANGE 
AVEC DES TRAÎTRES. .. PER- 
SONNE N'ASSERVIRA LE 
FILS DU VENGEUR ! 
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LE MÊME CHE- 


METTEUR ! 


INSTANT, IL 
ASPIRE MON 
ADVERSAIRE 
VERS L'AIR DE 
LA SURFACE. 
ET PEUT- 
ÊTRE MÊME 
JUSQUE DANS 
L'ESPACE 
PRIVÉ DE 


LE SINISTRE CHASSEUR A 
DISPARU. . . IL À ÉTÉ HAPPÉ PAR CE RAYON 
MÊME QUI DEVAIT ME TRANSPORTER. LEUR 
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PAR L'ORBITE SANS 
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C'EST BON DE RESPIRER À 
NOUVEAU LE LIQUIDE REVIGORANT DE MA 
PLANÈTE NATALE., PAR COMPARAISON 
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MINUTE QUI PASSE | _ NENNON 7 
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PRIS SUR CELUI QU'ON NOM - 

IME SUBMARINER 2 
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QU’ À CES MONDES 7 LEURS 
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PAS LAISSÉ CES GLOBES, 
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JE SUIS EMPORTÉ NN AU S | == EN LONG VOYAGE... 


| ji 2 "| À TRAVERS LE VI-: 
EN HAUT, ENCORE LA > | 
PLUS HAUT, VERS UN 7 à Rs Ne © TUE 


ROYAUME OÙ JE NE == 
POURRAI RESPILER ! 


ECI DANS UN 
BUT QUE TU NE 

PEUX MÊME PAS 
SOUPÇONNER. 


OÙ, MON 
FIER BARBA- 


ET TU N'EN REVIENDRAS 


JAMAIS ! 


PEU APRES, À BORD D'UN ÉTRAN 


TZ 


T EXAMEN ÉLEC- 
10 ORGANIQUE 
TERMINE ! 


REVEILLEZ 
LE TERRIEN. 


LE CHASSEUR 
A PARLE ! 


C'EST EN CES TERMES QUE TU 
L'ENTENDS, NAMOR, AU TRA- 
VER, DES BQUMES DE TON 
INCONSCIENCE. . . TU ÉCOU- 
TES LES ORDRES QUE DONNE 
CELUI QUI T'A CAPTURÉ AUX 
ÊTRES QU'IL À CONPUITS 
DANS LES PROFONDEURS DE 
L'ESPACE. , « 


+ + + ET TU ESSAIES 
DE TE SOUVENIR DE 
LA FAÇON DONT 

TOUT À COMMENCÉ... ! 


ps S 


TU ÉTAIS EN ROUTE CE VORTEX 

POUR L'ANCIENNE DEVAIT T'AMENER 
ATLANTIS AFIN D'y À UNE VITESSE INI- 
PLONGER LE TRIDENT \ MAGINABLE JUSQU'AUX % 
SACRÉ DANS LA FLAM- LIMITES DE L'ESPACE a 
ME VIVANTE. . . ET À UNE ÉNORME d 


. + QUAND TU 
FUS SOUPAIN PRIS 
AU PIÈGE DANS UN {| 
ÉTONNANT VORTEX SE; 
TOURBILLONNANT . « SF : 


LÀ, HOMME ET SPECTRE 
FURENT IRRÉSISTIBLEMENT _ 
ASPIRÉS PAR UN DISQUE MA- Î TU AS ALORS ÉTÉ 


GNÉTIQUE BRILLANT. BAIGNÉ DANS DES 
[I RAYONS-NEUTRA - 
LISATEURS JUS- 
QU'À L'INCONS - 
CIENCE. 


D MAIS 1L EST 


[NOUS SOMMES À COURT VW 4 
DE TEMPS ET TOI | 


DEBOUT, ÊÉT PEUT- 
ÊTRE TE LAISSERONS- 
NOUS VOIR UNE DER- 
NIÈRE FOIS TA PLA- À 
NÈTE CONDAMNÉE. ES 


SISTES DONC 
{ À ÊTRE IDIOT, 
\ YENNON 7 


IL, DANS L'ATMOSPHÈRE LIQUIDE DE NOTRE LOINTAINE PLANÈTE. . 
IL EST BIEN PLUS FAIBLE QUE NOUS ET DONC, SANS 
DEFENSE. ME | 
QU'IL EN SOIT RESULTATS DE 
AINSI, MAJESTÉ. MAIS L'ELECTRO-EXAMEN 
IL N’EST CEPENDANT QU'UN MAINTENANT PRÊTS, 
BARBARE SAUVAGE. SIRE. JE VAIS PRO-} 
JETER LES CLi- 
CHÉS SUR L'ÉCRAN 
PHOTONIQUE. 


+ 


/ COMME VOUS LE VONYEZ, 
LE TECCIEN DISPOSE COMME KOUS 

D'OUTES AFIN DE RESPIRER EN 

MILIEU LIQUIDE. C'EST CEPEN- 

PANT UN ÉQUIPEMENT ORGA- 
NIQUE DIFFÉRENT QUI 

NOUS INTÉRESSE 
LE PLUS. 


| . . . SES 3 NOS PROPRES POUMONS NE 
| POUMONS ! S NOUS SERVENT À RIEN QU'À 
NOUS LAPPELER QUE LA VIE, 
JADIS, FUT TERLESTRE SUR 
NOTRE PLANÈTE AVANT NOTRE 
DÉFINITIF RETOUR À LA MER. 
MAIS LES SIENS SONT AUSSI 
DÉVELOPPÉS QUE SES 
BRANCHIES. LES PEUX 
ORGANES PEUVENT AL- 
TERNER LEUR OFFICE SUI- 
VANT L'ENVIRONNE- 


[er C'EST CE QUE NOS/ . ALORS C'EST DONC 
| CORPS DEVRONT AP- | TA VOTRE PROJET... 
(PRENDRE À FAIRE SI VOUS FAIRE ÉVOLUER 
NOTRE RACE VEUT EN CRÉATURES ADAPTÉES 
SURVIVRE. AUX DEUX ÉLÉMENTS. 
MAIS EN CE CAS, POUR- 
QUOI LA TERRE DEVRAIT- 
ELLE ÊTRE CONDAM- 
NEE ? 


4 BAH ! VOTRE BARBARE NE 
VOIT DONC PAS L'ÉVIDENCE, 
DYNORR. . . Z IL NOUS 

FAUPRA DES ANNÉES POUR & 
NOUS CRÉER DES POUMONS ÉRRe 
COMME LES SIENS, 4 


DURANT CE TEMPS, NOTRE 
PLANÈTE DESSÉCHÉE AURA 
BESOIN D'EAU, . . DE 
BEAUCOUP D'EAU... 
MAINTENANT NOUS DISPO- 
SONS DE TON MONDE À 
SACRIFIER ! 


ET VOUS 
AVEZ APPRIS 
MON EXI5- dy 
TENCE.., PAR 
CE TRAÎTRE 
DE KORMOK ! 


KORMOK, VOTRE GRAND-PRÊTRE ATLANTÉEN Z 
NON. NOUS N'AVONS FAIT QU'UTILISER CET IDIOT FOU 
D'AMBITION POUR T'ENVONYER EN MISSION SEUL ! CE 

LIT QUE LQU'UN D'AUTRE QUI SUGGÉRA D'ABORD TA 
CAPTURE POUR EXAMEN. CELUI QUI TRAHIQAIT 
N'IMPORTE QUI POUR VIVRE ENCORE 
UN PEU. VOIS CELUI QUI T'A VENDU, 
DANS CETTE CAPSULE ! 


IL VOUS À DIT CE QUE VOUS 
VOULIEZ SAVOIR ET POURTANT. . . IL 
EST TOUJOURS PRISONNIER. . . VOTRE 
PEUPLE IGNORE-T-IL LE MOT 
HONNEUR % 


MAT, A 
HUILE IE CNE 
1 LL‘ NUQONTRE, 
Ho, NOUS 
JUMT 


L'HONNEUR EST POLIR CEUX 
QUI SURVIVENT. IL NOUS FALLAIT 
QUELQU'UN COMME TOI À EXAMINER 
-OÙu MOURIR. 


[ T'UUIN'S» 


UN AMI, 
NAMOD, N'EST 
‘OUVENT QU'UN 
IV INNEME IN / 

N VISIBLE. 
} 


MAIS NE 
CASPILLE PAS 


PEUT T'EN- 
TENDRE ! À 


C'EST DONC LE MOMENT 
7 D'ACTIVER LE SUPER-VOCRTEX ET DE 


LE CONTRÔ- 


LE CENTRAL TOUT SE 
. EST PAR. 


A 4 
MAIS JE 


N OUBLIE RA 1 
PAS NOTRE 
NOUVEL IN- 


SR = 


Si JE POUVAIS AU 
MOINS ENTENDRE NAMOR 
OU ÊTRE ENTENDU DE LUI... 
UN MOMENT ! 


VOYEZ COMME 
LE TERRIEN 
TREMBLE fl 


Ÿ SAISISSEZ- 
LE ET SUI- 


IL SERA LE 
} TEMOIN DE 
MY LA MORT DE 
#1 | TOUS CEUX 
| O\ QU'IL Al- 


OFC: 


$ 906 
C 


re 
oO 


@ 


FAIRE DE LA TERRE UN MONDE DÉSOLE. 
JE DOIS ALLER VEILLER À CE QUE 


PASSE BIEN. 


Ua WP 
pare 1% 
De À 


CES BULLES ! 
NAMOR EST EN TRAIN DE 
VIDER MA CAPSULE ! 
MAIS DANS LE VIDE QU'IL 
VA CRÉER, JE MOUREAI ! 
EST-CE QU'IL ME HAIT 2 
S'IMAGINE-T-IL QUE JE 


L'AI TRAHI Z QUOIQUE... 


CE QUI SE PASSE 
MAINTENANT... 


E N NL NS \ 
PAR LES SOLEILS \\ 
NS ET 
JUMEAUX ! AU LE BARBARE A N N \S 


SECOURS ! RETROUVÉ SA FORCE PENRÈNE 
PRIMITIVE ! MeRITE 
QUE CECI !, 


à 


NA 


' D : \ ; \ ‘a g ë & V2 1e ( # 
( a. | sb = ke 7 1 LR ANE 


I NEC 
PLENDS PAS Ÿ j _ à + 

VOTRE LANGUE. | ii Z loco 6? © œ ME SAUVER OÙ 
L'IMBÉCILES.. RO) FE? 00 © 0° #E POUR ME DÉ- 


TRUIRE Z 
[MAIS PANS TOU- 


[ES LES LANGUES, 

ON GEMIT DE 
“\ MÊME FAÇON ! 
Û 4 D. 


NON. SES GESTES | «+ + PAR UN 
INDIQUENT QU'IL VEUT EFFORT COMMON ! 
QUE NOUS BRISIONS MA | 

CAPSULE. . . 


VOICI TRITON DANS CETTE CELLULE, 

LIBRE À NOUVEAU ! MAIS IL Y AVAIT DE L'EAU DE LA TERRE, 
ALORS POURQUOI NAMOR AMI TRITON. CETTE EAU POUVAIT 
A-T-IL COMMENCÉ PAR VIDER ME RENDRE MA FORCE QUE NOS 

MA CELLULE Z VOULAIT-IL GEÔLIERS AVAIENT RÉDUITE 

ME TUER Zz 


A , oæ&c 


ALORS INTERRO- ”  SINON, IL PAIERA 
GEONS LE NOMMÉ L'EMPRISONNEMENT DE 
NENNON ! IL EST | F7 TRITON D'UN PRIX QU'IL 
DE CEUX QUI PAR- NE RISQUERA PAS D 'OÙ- 
LENT NOTRE LAN- É 
GUE. IL NOUS 
DIRA CE QUE NOUS 
DEVONS SAVOIR. 


MAIS NI POUR 

TOI NI POUR MOI CE 
MU OAIN D'ENERGIE NE 
WA DURABLE. S1 
NOUS DEVONS VAINCRE 
{15 ENVAHISSEURS, IL 
lAUT QUE CE SOIT VITE 
FAUT ! 


= 


TOUT CE QUE 
VOUS VOULEZ ! 


7 


Les meïlleures bandes dessinées 


.ANTIGIPATION 


POUR ADULTES. he. 


DES MONDES 
ÉTRANGES, DES 
UNIVERS  INCON- 
NUS, VOILA CE 
QUE VOUS FERONT 
NAN dus 


ALORS CONPUIS- 
NOUS JUSQU'À CETTE 
ARME, LA PLUS DÉ- 


CELLE QUI PEUT } 
FAIRE DE LA TER- 
TE UNE RUINE 

ARIDE ET DES- 

SÉCHÉE. 


Fe 


rt 3), 


sa: WNSSNSETSSSÇ & 
‘3 KR 4 ANR RSR USE 2, 
SS 


ñ Pr 27 


NS 
NN 
NISSAN 


D'UN RAYON 
MORTEL DONT À 
IL IGNORAIT 

ss TOUT ! 


POURTANT, 
NOUS SOMMES 
PASSÉS ! NOUS 
SOMMES DANS 
LA CHAMBRE EX- 
TERNE ! 
D'ICI, NOUS POU- 
VONS VOIR JUSQU'AUX 
FRONTIÈRE DE L'ES- 


. ” .… Si Nous 
À tj 1 C 

( mt da VOULONS PRO- 

iront @ TÉGER NOTRE 


| 2 LL PLANÈTE ME-, 
NOUS DE- 1 NACÉE 
VONS APPREN- > un 


DRE LE BUT DE VUE 
NOS ENNEMIS 

ET LEURS FAI- 
BLESSES. 


DU MOINS CON- 
NAISSONS-NOUS 
MAINTENANT LE r 
MONDE NATAL DE NOS + 


# 


Le] O g À 7 
s s 


GLOBE SC- 
LITAIRE... 


s PLACÉ SUR 

UNE ORBITE EL- 
LIPTIQUE ENCER- 
CLANT LES ÉTOILES 
JUMELLES D'ALPHA 
DU CENTAURE ! 


SIRE ! L'ATLANTÉEN 
*'FST ATTAQUE À NOUS ET 
Il À LIBERE CELUI QU'ON 
NOMME TRITON ! 


À MOINS QUE 
| MES PLEUTRES DE 
GARDES N'AIENT 
MOINS DE FORCE QUE 
JE LE PENSAIS t CAP- 
TUREZ-LES ! TUEZ- 
LES ! ARRÊTEZ-LES 
| DE N'IMPORTE QUELLE 
FAÇON: JE NE PUIS 
ME JOINDRE À LA CHAS- 
[SE TANT QUE LE GÉ- 
NÉRATEUR DE TUN- 
INEL SPATIAL N’EST 
| PAS EN PLACE. 


IL ETAIT DONC 

PLUS FORT QUE 
VOUS LE PEN- 
SNEZ 


| 
| 


il TE: m : 
| de | UM } | | 


C'EST CE MÊME 
DISQUE QUI SONNERA 
LE GLAS DE LA PLA- 
NÈTE QU'ILS ESSAIEN 
a DE SAUVER ! 
cs 


CET HISTORI-PROJEC- 
TEUR VA NOUS EN AP- ee 
PRENDRE ENCORE PLUS, DURANT D'INNOMBRA - 
TRITON. _ BLES SIÈCLES, LA VA- 
PEUR D'EAU DE NOTRE PLA- 
1S COMME IL = 
VOIS COMM NÈTE S'EST LENTEMENT 
MONTRE DES IMA- ÉCHAPPÉE DANS L'’'ES- 
GES D'UN MONDE 
BATTU DE TEM- f TEMPS, IL NOUS 
| BOMBARDE D'UN | 
COMMENTAIRE : _ 2Zz © | 
MENTAL. 
LS 


PE 


ET NOTRE CIVILISA: 


J'AUX ÂGES RÉCENTS, FR — ane EMSSANT RES VIRE rit MÈRE MISQUAT à 
7 LES OFFERTES AUX BRÛ- LiANNIHILATION ! 


CE PROCESSUS DE DE-: 
SHNDRATATION S'EST | LANTS RAYONS DE NOS 
*: ACCELÉRE. « . SOLEILS JUMEAUX. 
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LEE PP ST TS = ; : 
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Loi VU 


ci 
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Ps ee mm CES PLANÈTES ONT 
D DE NOMBLEUSES EXPE- RE 1e porn OUT 
DITIONS ONT ÉTÉ EN SR LEUR LIQUIDE GÈNE - 
VOYEES SUR LES PA ER ZA TEUR DE VIE. 
NETES RICHES EN RATES ; Ne - 


. re £ “ 
Tes id ES 


nn 


mes TE 


sn | ” 
#7 ET 
% | AN 
ÿ AINSI, JUSQU'À LA 28 
DECOUVERTE D'UNE 
SOLUTION POUVANT 
STOPPER LA DÉSAS- 
TREUSE DÉSHYDRA- NN ES pri 
DE cts nc - PORTER DA L'ES- 
“in rhémcss Ti ae ue: 
VIVE NOTRE RACE ! à 
TUNNELS TRANS - à "2 


METTEURS PLACÉS . 
Î 


[l 
EN ORBITE SERVIRONT SIEISS 
À PONCTIONNER ATO- FR 
MIQUEMENT LE Li- 
ME QUIDE HYDRO-OXYGE- 
NIQUE... : 


W 


11 


1 
td 
CH 


7 


(EST CETTE 
A IMOSPHERE 
6 TL'ANGERE, 
MON AMI. ., 


J'ÉTAIS EN 
EXPLORATION 
J|DANS LES EAUX | 
W DU PACIFI- 


| À JOUTER CERTAINS 


PRODUITS À L'EAU 
QU'ILS PILLENT 
SUR TERRE. 


ift 
}! 
fl 


f'MaupiT s01T \ A 
LE JOUR OÙ JE ; y 
T'AI TRAHI ! 


CAR JE T'AI 
EFFECTIVEMENT 


À QUELQUE 


g PRIX QUE CE 


SOIT, CES FOUS | 
SANS CŒUR DOI-! 


D VENT ÊTRE 


STOPPÉS ! MAIS 

AURONS-NOUS 

ASSEZ DE 

FORCES, 

NAMOR ! JE 
ME SENS 
ÉTRANGE- 
MENT... AF- 


"Loos rs 0 
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\ 
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N 
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\ 
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Ô L 
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0 
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COMME J'APPROCHAIS EN HÉSITANT, IL 
TOURNA VERS MOI UN VISAGE RAGEUR. 


JE VENAIS À TOI 
EN PAIX, VOYAGEUR ! MAIS PRENDS 
GARDE À NE PAS MENACER 
TRITON ! 


IL PRONON- 
CE DES PA- 
ROLES QUE JE 


és 


—, © 


POURTANT, TANDIS QUE NOUS LUTTIONS 
FORCE CONTRE FORCE, MUSCLE CONTRE 
MUSCLE. . « 


QUAND JE M'ÉVEILLAI, J'ÉTAIS INTERRO- 
GE PAR DYNORR EN PERSONNE. 


JE PEUX SENTIR 
QUE. . . TU ESSAIES DE 
LIRE MES PENSÉES. MAIS 
JE NE TE DIRAI RIEN. « . 
RIEN ! 


TU NOUS EN AS 
DÉJÀ DIT PLUS QU'UN 
MILLIER DE 
VOLUMES, 

SAUVAGE ! 


. L'ÉTRANGE 
TUNNEL 
CHANGEA 
D'ORIENTA- 
TION COMME 
S'IL ÉTAIT 
MANŒUVRÉ 
ET IL NOUS 
ENLEVA DANS 
L'ESPACE... ! 


L& p \ \ es sd 
Fin À 


il Y À QUELQUES HEURES, JE NE 
ONNAISSAIS NI TON NOM NI TA LANGUE. 


MAINTENANT, PAR L'ÉTUDE DE TES ONDES 1 


[MEBRALES, JE CONNAIS L'UN ET L'AU- 
LE. 


/ ENSEMBLE NOUS TROUVERONS 
LE CHASSEUR ET NOUS STOPPERONS 
SES PLANS DÉMENTIELS. 


ENSEMBLE, MON 


NOUS AVONS AUSSI APPRIS 
QUE CE MONDE RÉCELE CELUI QUE NOUS 
CHERCHONS. . . UN ÊTRE UTILISANT À 
LA FOIS DES BRANCHIES ET DES POU- 


MONS. 


C'EST DONC 

AINSI QUE JE T'AI 

TRAHI. CELA S'EST 

FAIT CONTRE MA VO- 

LONTÉ, MAIS JE LE 

REGRETTE TOUT DE 
MÊME. 


N'EN DIS PAS PLUS, au 
TRITON. 


ee À V4 
QUELQUES | 
3 ae 7. 


TERRE AGONISANTE 
APPRENDRA CE QUE 
VEULENT DIRE LES >: 
MOTS DESESPOIR 
ET IMPUISSAN- 


2 
/ 


RECTEMENT LE TEE 


D DISQUE GÉNÉ- 
/ RATEUR DE TUN- 


ŒUUT 


J'VOYEZ-LE QUI COMMENCE  Ÿ 


IMPECCABLE, LE L MA TOURNER SUR SON ORBI- 
VENU. ACTIVEZ POP T = SOLITAIRE... LENTEMENT À 
TRANSMETTEUR. PAR D'ABORD... OH, 51 LENTE- 

PA MENT. . .! 


R PUIS, PRENANT DE LA VI- 
TESSE ET TOURNANT DE 


"LES PLUS INSTRUITS DE SES 
HABITANTS COMPRENNENT 
BIENTÔT LA TERRIFIANTE 
VÉRITÉ ET. . . iLS TREM- 
BLENT !"” 


M TONNE, L'EAU [ESS 
D VIVIFIANTE EST [SERRES À TANDIS QU'EN BAS, UN 
MASPIRÉE DANS ss #1 MONDE PRIMITIF SE VOIT À 
DL'ESPACE EN ES PRIS DANS LES TEMPÊTES 
D UN INSTANT... ÉCPEY PA ET LES RAZ DE MACÉE, * 
D VERS NOTRE LME 

PLANÈTE DES- 

SÉCHÉE.” 


FOUT COMME LE VULGAIRE SAUVAGE QUI 
VOII LA MER SE RETIRER DE RIVAGES 
JADIS ACCUEILLANTS. 7 


ÉT LE PLUS MALHEUREUX DE TOUS, DANS CE MONDE 
ENGLOUTI NOMME ATLANTIS, EST CE TRAITRE DE 
KORMOK QUI CONSPIRA AVEC NOUS :/ 
Sr + 

J'AI PE du PRE 
IDIOT ! J'AI TRAHI 
NAMOR ET GAGNÉ UN 
TRÔNE ! MAIS CE TRÔ- 
NE REPOSE SUR UN MON- 
DE CONDAMNE ! 


IL FAUT NOUS 
SAUVER, GRAND 
KORMOK ! TU L'AS 
JURE ! FAIS APPEL 
AUX ANCIENS ES- 
PRITS QUE TU 
SERS ! 


s 


NE 
AVES 


JE CES Alsse 
HUPPLIES ! MAIS 


PANTENENENON OUVRE TOUT GRAND CETTE PORTE 
" 1 T - 


IL DISENT QUE TOI LE RESPONSABLE. MA VOIRS DIMINUENT ET IL FAUT 
C'EST UNE PUNI- MAIN DEVRAIT T'ARRA- AGIR VITE 
TION ! CHER LA VIE ! ° 


/ 


/ / 7e | 
th forme 


NE PRISE 
GUERE CE 
QUE JE Vois 


AU-DELÀ ! 


CELA 
NE SEQ- 
VIRAIT 
À PER- 
SONNE 
MAIN - 
TENANT. 


PAR LES L IF 7 
PROFONDEURS a _— 
%ù PES ABIMES ! LE 
NOUS AVONS se jf] PAR TOUTES UN PRINCE 
TOURNÉ EN Lee LES PORTES æ PU SANG NE 
ROND.ET NOUS SCINTILLANTES. D  SAURAIT 
VOICI REVE- .… NOUS NE ECHOUER ! 
NUS AU POINT Je DEVONS PAS 
DE DÉPART. . ÉCHOUER ! o 


ALORS, NOUS 
AVONS ÉCHOUÉ 
ET NOTRE 
Æ MONDE EST 
N PERDU ! 


TRIDENT DE NEPTUNE, 
NAMOR POURRAIT 
VAINCRE MÊME LES 


OBJET TRADI- 
DE, TRITON ! à TIONNEL ! 
AU DESSUS à 


LE TRIDENT \ 
SACRÉ QUE J'AI 
RAPPORTÉ DE 
NOUVELLE- 
ATLANTIS ! 


FORGÉ PAR 
NEPTUNE 
UT LUI-MÊME 
fl ANTIQUE RE- j j 1 (il ÉTERNITÉ JU 


ET MAINTENANT 
FRAPPE, TRITON ! 
FRAPPE POUR LA PLA- 

NÈTE QUE SE PARTA- 

GENT NOS PEUPLES ! 


OÙt, ATLAN- 
TÉEN Î AVEC | 
TOUTE LA FORCE 
DONT JE... 
NAMOR ! QUEL 
EST CE TOR- 
BRENT D'EAU 
SOUDAIN Z 


[AR LES GRANDES PROFONDEURS ! 
LI l'RINCE NAMOR À PERFORÉ LE MUR EXTÉRIEUR 
DEF LA FUSÉE !. . . ET IL À FAIT UNE BRÈCHE ! 

. LE VOICI HAPPÉ DEHORS. , . DANS 
L'ESPACE ! MAIS CETTE 


L'ALERTE 
d EST DON- 
NÉE. 


ELLE SONNE 
DANS LES 

FRÉQUENCES 

AIGUË S... 


LA COQUE A 

DONC ÉTÉ 
PERFORÉE... 
MAIS COM- 


NV s/ 7% 
+ 


La 


417 
TR 
LI 


gi 


( NON, FAS LIN MÉTÉORE 
IL NE PEUT S'AGIR QUE 
IDES TERRIENS ÉVA- 
DÉS, JE DOIS AR- 
IRÊTER NOTRE TUN- 
| NEL TRANSMET- 
ITEUR POUR FAIRE 

| FACE À CETTE S1- 
t  TLATION ! 


MAIS MALHEUR À CES 
SAUVAGES SANS CER- 
VELLE QUAND ILS SE- | 

RONT À NOUVEAU SOUS ER 
LA COUPE DU CHAS- 
SEUR ! 


UN PANNEAU DE PROTECTION 
VA SCELLER CETTE PARTIE DE 
LA FUSÉE ! Si JE PEUX SEULEMENT 
ATTEINDRE CETTE PLAQUE ÉTAN- 
CHE. . » PEUT-ÊTRE TRITON 
PEVERRA-T-IL ATTILAN 


LE... IM- 
MÉDIATE- 


NON ! JE NE 
DOIS À AUCUN À 
a PRIX ME LAIS- 
\ 9 SER CAPTU- 

\ __ RER! w:: 


nt 
\ 
sé | 


M mieux, | 
QU VauDgaIT | 
MOURIR ! 


QUELLE MERVEILLE 
EST-CE LÀ Z ICI, AUX LIMITES 
DE L'ESPACE, LE LIQUIDE PARAÎT 
SE CONDENSER EN BULLES 
FLOTTANTES ! MAIS 
| CECI NE ME CON- 
CERNE PAS: 


JE SUIS ENCORE FAIBLE 4 
ET J'AI BESOIN D'EAU DE @ 
.MON MONDE NATAL ! 


KR ET J'AI 
UNE SEULE Æ& 
CHANCE D'EN 
TROUVER'A ) 
TEMPS !. 4 


IL Y À UNE HEURE, AVANT LE 
LANCEMENT DU TUNNEL SATELLISÉ. . . 
LES EXTRA-TERRESTRES AVAIENT DÉJÀ 

POMPÉ DES TONNES D'EAU PANS LEUR 
VAISSEAU. S1 ELLE EST STOCKÉE DANS 
CES RÉSERVOIRS. , . LE SCEPTRE 

SACRÉ L'EN SORTIRA ! 


LE DISQUE TOURNE 
TOUJOURS DANS SON 
ORBITE MAUDITE, 
MAIS PLUS LEN- 

TEMENT ! 


POURTANT, MÊME 
St JE NE PUIS SURVI- 
VRE PLUS DE QUEL- 
QUES MINUTES DANS 
CE VIDE PRESQUE 
TOTAL... 


FT" 


LOUÉ SOIT LE 
PUISSANT NEP- 


CES PLAQUES AS- 2 
SP SEMBLÉES TOURNANT CL 


LENTEMENT AUTOUR 
DE LA VASTE COQUE 


: ‘+ 
PP" UNE FOIS EN- “R 
CORE, MÊME 51 À 
C'EST POUR PEU ! 
DE TEMPS, LE 
POUVOIR IMPE- 
RIAL ANIME MES 
MEMBRES. 


J'AFFECTERAI LES MOUVEMENTS 
DU DISQUE - AVANT QUE LA TERRE SOIT 


DEVENUE UN DÉSERT ARIDE. . . UN 
| MOMENT ! QUELQUE CHOSE SE PASSE 


DU NAVIRE. .. DANS LE DISQUE EN ORBITE ! 


SEMBLENT 
CONTRÔLER 
LE DISQUE QUI 
PIVOTE DANS 
L'ESPACE... 


QU'EN FOR- 
GANT L'INVIN- 
CIBLE TRI- 
DENT ENTRE 

R DEUX PLA- 


MAIS JE NE PUIS NI ea AN 

RESPIRER NI ATTEINDRE N 

LE SAS INFÉRIEUR. . .« MA KY 

PÉRIODE DE FORCE EST “ 
PASSÉE ! 


IL INVERSE 
Di SA RÉVOLUTION. ne 
[Os ET CHANGE ÿ Ê MAIS 51 ATLANTIS 
MI PE PIREC- | NE RISQUE PLUS RIEN. . . 
Pa TION ! 
H ALORS +. 
PEUT-ÊTRE ue : QUEL EST 
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TRITON ! QUI PASSE. RÉALISE ! 


TRITON EST ABATTU. MAIS 
SUBMARINER 2... NE ME REPÈTE É 
PAS QUE TU NE PEUX LE LOCALISER, 

Si TU TIENS À TA VIE ! | 


LE VOILA SIRE, 
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SÉS À NOTRE 
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PAS TANT 

QUE SON MON- 

DE MAUDIT 

N'AURA PAS 


SES NEUX 
BRÛLANTS DE 
LARMES. RAME- 
NEZ-LE DANS 
NOTRE VAIS- 


IL EST INCON- RS MAIS JE GARDE D'AU- 
SCIENT, SIRE ! TRES TERREURS POUR 
en à LE PRINCE 


JE SUIS VIVANT 
MAIS PRISONNIER ! 


L'ATLANTÉEN 
ET L'INHUMAIN 
À VONT MOURIR 
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ee N  ASSEZ TÔT LA SIGNIFICATION, 
D. BARBARE !... MAIS D'ABORD, JE 
VAIS REMETTRE EN MARCHE LE 
DISQUE GÉNÉRATEUR DU TUNNEL 
SPATIAL ! ET, POUR UN BREF 
INSTANT, VOUS SEREZ LES 
SEULS SURVIVANTS DE 
LA TERRE. . . OÙ NE 
RESTERA PAS UNE SEU- 
LE GOUTTE D'EAU ! 


BEAU DISCOURS VENANT 
DE CEUX QUI VONT MOU- 


ÉCONOMI - 
RIR. MAIS. . . 


SE TES PA- 
ROLES, ÉTRAN- 
GER. NAMOR 

NE T'ECOU- 

TE PAS ! 


VIBRE, MES 
OREILLES 


BOURDON- 
NENT... 
JAMAIS EN- 


CORE JE 

N'AÏ ÉPROU- 
VÉ PAREIL- 
LE DOULEUR. 


NAMOR ! 
EST-CE POS- 
SIBLE Z UN TEL 
POUVOIR EXIS- 


OUI, TRITON. MAIS 
CE POUVOIR N'A PAS 
ÉTÉ UTILISÉ COMME 
PRÉVU PAR NOS RAVIS- 
SEURS ! ILS ONT, EN 
VÉRITÉ DÉTRUIT UN 
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VOUS DITES LA 
VÉRITÉ, COMME LE MONTRE 
NOTRE ÉCRAN ! AU LIEU DE 
QUITTER VOTRE PLANÈTE, DES 
MILLIONS DE LITRES D'EAU Y 
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C'EST NOTRE 
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JE VAIS DIMINUER 
L'INTENSITE, POUR 


QUE TU PUISSES AUSSI 


VOIR MON VISAGE. 


WALTER NEWELL.... 
ET AVEC LUI, DIANE 
ARLISS ! 


TOUT CECI S'EST 
PASSE IL NY A DES 


HEURES, ATLANTÉEN. 


QUEL LIEU 
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DAC :EST CONTRE MOI 
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ET MOI QUI T'AI 
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VOIR... 


ELLES MINENT MON 
POUVOIR QUE JE 
TIENS DE LA 
MER ! OÙ SONT 
[ÈLES VAGUES PRO- 
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HUMAINE 2 


ASSEZ DE FOR- 


AINSI, VOUS 
CONNAISSEZ CE 
CRIMINEL COM - 

ME VOUS LE 


> TUDIiERAI ! 
PRÉTENDEZ ! EECPIERAT 4 


CONNAIS 
CETTE 
VOIX ! A LA 


MALITÉS. LE GOUVER- 
NEMENT M'A ENVOYÉ 

ICI POUR ÉTUDIER CES 

INQUIÉTANTS TUNNELS 
SPATIAUX ET JE LES 


DOUCEMENT, 
BENTON. 


Oui. 
NAMOR À 

BESOIN DE 
REPOS. 


NEWELE, 


JE CONNAIS... 
CET HOMME ! 


C'EST VOUS 
QUI M'AVEZ 
ATTAQUÉ... 


NAMOR, MAIS PAS POUR LES 
RAISONS QUE VOUS PENSEZ. VOYEZ-VOUS, 
APRÈS CETTE EXPLOSION DANS LES SARGASSES 
QUI VINT PRESQUE À BOUT DE MOI. .. 
AU POINT CE COSTUME SOUS-MARIN DONT LES 
POUVOIRS ARTIFICIELS DÉPASSENT PEUT- 
ÊTRE LES VÜÔTRES. VOUS AVEZ ÉTÉ 
CAPTURÉ PAR... 
QUANT À CETTE CAPTURE, 
MON AMI, , 


LA TORPILLE ! 


INUTILE DE ME DORER 
| LA PILULE, HUMAIN ! DITES-MOI SEULEMENT 
Si VOUS COMPTEZ ME RELÂCHER DE SUITE ! 
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CETTE CHA- 
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BENTON ! QUE SIMPLE AFFAIRE DE À PRENEZ AUTANT DE PHOTOS QUE 

VEUT DIRE ROUTINE, NEWELL. VOUS VOUPREZ, MESSIEURS. . . EN TANT 

CECI z UNE CONFÉRENCE DE | QUE DANGER POUR LA CÔTE EST, SUBMA- 
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MAIS NAMOR 
EST FICELÉ 
COMME UN 
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AH OUI Z COMMENT 
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HUMAINE ! GOUVERNEMENT M'A 
, CONFIÉ CETTE AF- 
FAIRE, PAS À 
VOUS ! 
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WELL ! 
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UN MOMENT ! Fer" Fer Y TEE 
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À S\RE PAS TE 
FAIRE DE 
MAL, HOMME 


/ MON BRAS ! IL ME 
FAIT MAL COMME S'IL 
AVAIT ÉTÉ DÉCHIQUE- 

A TÉ PAR MILLE MURE- 

NES FURIEUSES ! 


mn  REUR EN PENSANT 
/ QU'UN SEUL COUP 


LP. TE VAINCRAIT ! à 
PER À ù 
És ù 
DÉ HA 


que ru Portes li 


SOUS CE GRO- 


WP J'AI FAIT UNE ELR- Ÿ 


JE NE TE VEUX 
PAS DE MAL 
(A NON PLUS, ATLAN- 
TÉEN. « . / 


MAIS J'AI 
L'ORDRE DE 
TE RAMENER. 


MAIS NAMOR EST ASSEZ FORT N 
POUR SUPPORTER BEAUCOUP DE 
PÉCHARGES SEMBLABLES. . . 
! ET CELUI QUI 
SAIT ENDURER. . . 


VAINCRA !. 


MÊME MON EXO-SQUELETTE 
RENFORCÉ NE SURVIVRAIT 
PAS À PLUSIELRS COUPS 


PAREILS. 
SI JE VEUX 


CAPTURER NA- 
MOR... COMME 
JE DOiS LE 


IL VA FALLOIR, 
PRENDRE DES MESU- 
RES PLUS DRACO- 
NIENNES ! 


SI LA DECHARGE DE CET 
HUMAIN N'AVAIT PAS MOMENTANÉMENT 
AFFAIBLI MON BRAS. . , JE POURRAIS 
METTRE EN PIÈCES CE MUR DE PIERRE 
QUI M'EMPRISONNE.. . . MAIS JE 
NE PEUX LE FAIRE. 


\Ù FINIR AINSI, IL 

À NE FAUT PAS L | 

Qu 

JE FUS LE PRIN- 
CE D'UN ANCIEN 


ET CECI 
POURRAIT DE- 
VENIR MON ù 


D'OUVRIR UNE 


NPORTE MÉTALLI 


QUE... 
IL PRÉCIPITE 
DANS CET 
ÉTROIT COULOIR |7 À 
DES TONNES 
D'EAU EN CAS- 


PAR NONADE NE ME CON- 
VIENT PAS ! 


ALORS, 
ÉCOUTE MA 
VOIX AMPLIFIÉE, 
NAMOR ! ET 
RENDS-TOI PEN- 
PDANT QU'IL EST 
ENCORE TEMPS ! 


| AU LIEU DE CELA, iL PLONGE DANS 
L'ESPOIR DE FUIR. . . PEUT-ÊTRE QU'UNE 
DÉCHARGE À PLEINE PLISSANCE. . . l 
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MOURIR, QUE TY 
iCECI SOIT MONL 
F \EPITAPHE ! 


PV MES SENS VACIL- 
A LENT ET JE PUIS À 
PEINE BOUGER. 
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Le N X NAMOR À PÉRI 
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> > NON OK AR À QUICONQUE VOULANT ÊTRE 


DIGNE DU NOM D'HOMMAE ! 
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” MAIS LA FORCE DE À MAIS PAS. . . MES DÉCHARGES 
MON BALANCEMENT À 


| | ÉLECTRIQUES CAPABLES D'ÉBRANLER 
ARRACHÉ CES MAUPITS 


L'ACIER !. . . QUOI ! J'AI MANQUÉ 
BARREAUX. MON COUP ! 


OÙI, FOU OBSTINE ! 
MAIS TU N'AS PAS MANQUÉ LES 
FONDATIONS DE CE PONT QUI ENJAMBE 
LE FLEUVE ! 
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CELA FAIT 
H  ASSEZ LONGTEMPS 


NAMOR ! MAINTENANT, À 

JE VAIS TE PRENDRE VI- 
VANT SI JE LE PEUX 
OÙ MORT SI JE LE 


UN PONT Gi- 
GANTESQUE ! 


PEUT-ÊTRE EN- 

CORE FUIR 

SANS REDDI - 
-=\ TION INFÂMAN- 
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TON COUP DE 
PIED À FINI 
PAR ABÎMER 
MON ARMURE, 
ATLANTÉEN. 
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QUE JE VAIS 
TE PREN- 
DRE ! 


FRAPPER 
LE PONT 


NAMOR LE SAIT. .. 


ET IL FRISSONNE EN 
Y PENSANT ! 
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LA FORCE DE MON MAIS D'ICI, JE 
DIRE ! CES VIBRATIONS DE \ BOND M'A EMPORTÉ NE PEUX RIEN 
L'ÉNORME PONT AU-DESSUS TRÈS HAUT AU-DESSUS + FAIRE POUR AI- 
DE NOUS. . . J'AI DÙ ENDOM- DE TOUTES CES VOITU- ? DER LES HU- 
MAGER SES FONDATIONS PLUS RES ! D MAINS QU'ELLES 
QUE JE LE PENSAIS ! TRANSPORTENT ! 


UNE SEULE 
CHOSE PEUT 
E MPÊCHER 

L'EFFONDRE- 
MENT DE CE 
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POUR CELA, JE POIS RETOUR- 

NER AUX EAUX QUI M'ATTENDENT;, 

LA OÙ LA TORPILLE, DÉSESPÉRÉE, 

ESSAIE VAINEMENT DE DÉFAIRE 
CE QU'IL À FAIT ! 
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LA FORCE CO- 
LOSSALE DE 
NAMOR LUI 
PERMET DE 
SOULEVER CE 
CONDUIT MÉ- 
TALLIQUE DE 
DRAÎNAGE. 


MOI SEUL PEUT 
FAIRE CE QU'IL à 
FAUT FAIRE ! 


ET POUR- 


TANT, MA 
FORCE SUFFI- 
RA-T-ELLE 2 


J'AI PEINE ZA ET MAINTENANT, AVEC SES 
À LE CROIRE. BLESSÉ, £ DERNIÈRES FORCES PUISÉES DANS LA 
ÉPUISÉ, HALETANT DE LD MER. . . IL ENFONCE CE TUYAU MASSIF 
TOUS SES POUMONS ….. DANS LE PILIER ENDOMMAGÉ. 
SUBMARINER ABSORBE 
LES VIOLENTES 
VIBRATIONS ! 


ET CES VIBRATIONS 
DESTRUCTRICES CESSENT ! 
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MAIS NAMOR S'EST dd Ÿ TU AS RISQUÉ TA VIE, 
( EFFONDRÉ, VICTIME DE NAMOR, ALORS MÊME QUE 
SON COURAGE. JE DOIS $% JE T'ATTAQUAIS EGOIS- 
LE RAMENER À TEMPS Ÿ TEMENT. JE SAIS QUE MES 
À LA SURFACE ! IL PAROLES PÉSENT PEU 
LE FAUT. DEVANT LE RESTE DES 
HOMMES... ET JE SAIS 
QU'ILS TE POURCHASSE- 
RONT JUSQU'AU JOUR OÙ 
TU REGAGNERAS LA 
MER. . . MAIS, À 
DATER DE CET INS- 
TANT, MON AMI... 


| MAIS NAMOR NE TARDE PAS À RÉAGID. 


POURTANT, 

JE NE SUP- | 
PORTERA! 
PLUS LONG- Ÿ CAR SUBMAr > 
TEMPS LES PI-' RINER VA RI- à 
QÛRES D'ÉPIN- pPosrer! NP 
GLES DE 

CEUX DE LA 92 
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OUI, CAR NAMOR EST BIEN. N 


{ LE SOUVERAIN DE LA LÉGENDPAIRE ATLANTIS, 
QUELQUE PART SOUS LES VAGLES. ET LES 
HUMAINS DEVRONT ME TRAITER COMME UN 

ROI DOIT L'ÊTRE. . . SOUS PEINE DE VOIR 
LEUR FIÈCE CITÉ S'ÉFFONDRER EN 
RUINE AUTOUR D'EUX. 


NON, MAIS 
C'EST BIEN 
PAR EUX QUE 
JE SUIS POUR- 


_ CHASSÉ À EE 


MAIS POURQUOI M'EN PRENDRE 
AINSI À CEUX DE LA SURFACE 2 CE N'EST 
PAS À EUX QUE JE DOIS MES BRAN- 
CHIES OBTURÉES DE TELLE SORTE 
QUE JE NE PUIS PLUS RESPIRER | 
SOUS L'EAU ! CHACUN DE <Z 


CE N'EST PAS 
LEUR FAUTE 91 MES 
AILES ONT PERDU LEUR 
FORCE ET Si JE NE 
PEUX PLUS VOLER. 


QU'ILS SE 

MÉFIENT OÙ 
GARE À MA 
PRINCIÈRE 


SAPRISTI ! LES 
COPAINS DE L'ÉCO- 

LE NE ME CROI- 

RONT JAMAIS ! \ 
SUBMARINER 
EN TRAIN DE $ 
JOUER LA GRAN- CN 
DE SCÈNE D'HAM- S\ 
LET JUSTE SOUS (A 


OOOOHH ! 
JE PERDS 


: KQ L'ÉQUILIBRE... 
= 


UN GAMIN {© 
IL TOMBE DE 
CETTE FENE- 


co J'Al UN DIFFÉREND AVEC CEUX 
QUI GOUVERNENT LA SURFACE, 
MAIS PAS AVEC LEURS 
ENFANTS ! 


MAINTENANT, JE DOIS 
PARTIR. IL Y À DES SOLDATS r 
QUI APPROCHENT. ILS NE DOIVENT + 
PAS ME VOIR. . . NI SAVOIR 
OÙ JE VAIS ! 
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ALLONS, PETIT, PARLE ! NOUS 


SAVONS QUE SUBMARINER EST PAR ICI. 


TU L'AS VU Z C'EST TA CHANCE DE 
JOUER AU HÉROS, MON GARÇON. 


MON BON- Eee 
D Homme : là 


AINSI, MÊME LES PLUS JEUNES 
D'ENTRE EUX PEUVENT MANIER LE FOUET DE 
L'INGRATITUDE ! LE PRINCE NAMOR N'EN SERA 
PAS CAPTURE POUR AUTANT ! PLUS JAMAIS ON 
NE LE METTRA EN CAGE COMME UN ANIMAL 
SAUVAGE DE LA JUNGLE ! 


IL NE SE RENDRA PAS ET 
NOUS N'EN VIENDRONS PAS 
À BOUT AVEC LA SUPÉRIO- 
RITÉ DU NOMBRE. NOUS 
N'AVONS DONC D'AUTRE 
CHOIX QUE... 
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.!'ADAPTÉS POUR LA BANDE DESSINÉE »» 
ŸDES ROMANS QUI VOUS ENTRAÎNERONT 


+. DANS LES PLUS LOINTAINES 
‘ GALAXIES DE L'UNIVERS. 

1 LE RS DANS ATOMOS 
* DES MONDES INCONNUS DU-BOUT DE 
{L'ESPACE INTERSIDÉRAL S'OFFRENT 
*._ À VOUS, AU COURS DE VOYAGES": 
‘AUX PÉRIPETIES INOUBLIABLES. 
DR + 
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- 160 PAGES DE BANDES DESSINÉES 
EN VENTE CHEZ TOUS LES MARCHANDS Æas — 
DE JOURNAUX . Le 
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INUTILE ! LES BALLES D'ARMES 
LÉGÈRES LUI FONT L'EFFET DE CONFETTIS ! 
MAIS. « « IL SE SAU- 
VE PAR CETTE QUE ! 


+ C'EST UNE 
IMPASSE ! » 


MAINTE- À - | MEURE CELLE DE 
NANT, JE PLUSIEURS HOM- 
£ 74| DOIS ME CON- 
&,« À TENTER DU 

auTRerois, Je Wé |PEU DE FORCE 
ME SERAIS ENVOLE |] QUI ME RESTE 
EN RIANT DE MES APRES AVOIR 
_ POURSUIVANTS. 
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. TEMPS LOIN 
MA DE L'EAU ! 
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BAér somgeec, À. 
DERRIÈRE 


RE R MOI... L ee 


JDE GARDE DE LA SOCIÉTÉ SONT À 
NOUVEAU SUR MES TALONS AILES. 
} J'AVAIS RENONCÉ À VERSER LE 
SANG, ESPÉRANT. VIVRE EN PAIX 
JUSQU'À CE QUE JE PUISSE 
REGAGNER LES PROFON- 


D CE NE SERA GUÈRE 
NÉCESSAIRE, MON 
- CHER NAMOR ! 


S'OUVRENT. 
……. SUR L'OR- | 
DRE DE QUEL- Æ 


QUI QUE 
PUISSE ÊTRE 


\ J'ACCEPTE N° 


SON INVITA- 


CETTE PAMNÉE 


[| PORTE S'EST OU- 


VERTE AUTOMATI- 
QUEMENT ! 

JUSTE 

COMME NOUS 

ALLIONS 


ET MT ea MAIS NOUS POUVONS ENCORE 


À LE COINCER, SERGENT. . . IL NOUS SUFFIT 
D'ESCALADER CE MUR ET DE FOUILLER 
LA MAISON QUI SE TROUVE DERRIÈRE ! 
POURQUOI FAITES-VOUS CETTE 
TÊTE, SERGENT 7 


PAS CE QU'EST' 
CE BÂTIMENT, , 
SOLDAT 7 


Si NOUS 
ENTRIONS LÀ- 
DEDPANS, CE 


SERAIT L'INCI- 
DENT NTERNA 


SUBMARINER NE 
SERAIT PAS PLUS TRAN- 
QUILLE SUR LA LUNE 


MAIS ARTI- 
FICIELLE- 


MU L/ LA RÉPONSE 5€ 
AD | TROUVE NON PAS EN 
B | HAUT, MAIS PLUTÔT 
DERRIÈRE L'ES- 
CALIER ! 


MAR UNE NOUVELLE PORTE ù 
 QUi S'OUVRE F ON S'ÉLÈVE EN- 
APPROCHE ! Fe . TIÈREMENT À 

SAprur 1 | | MON APPRO- 


Dr JLANT UNE 
{ 
RS) d MACHINE 
ER 8 OURpONNAN- 
TE ET MOBI- | 


ELLE FONCE 
DROIT SUR MOI 
COMME LINE CHOSE 

VIVANTE ! 
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ET FAIT FEU DANS MA 
DIRECTION AVEC DE REDOU- 
TABLES LASERS ! 


OÙ PLUTÔT 
QUELQUE MOR- 


TEL PIÈGE Z À —. 


EXCELLENT, MON CHER DOCTEUR 
ATLANTÉEN ! UNE PERFORMANCE ; DOOAM ! 
ABSOLUMENT EXEMPLAIRE !. .. LE 


TEMPS N'A PAS ALTÉRÉ TES CÉLE- J'AURAIS DU LE SA- 
BRES CAPACITÉS ! VOIR. . . OU DU MOINS 


M'EN DOUTER ! 


TOUT CECI N'ÉTAIT QU'UN "/ TU TE MÉFIES AS-TU DONC RÉUSS1 
TEST AFIN DE DÉTERMINER SI TU TOUJOURS DE MOI, À OUBLIER, DOOM, QUE NOUS 
ÉTAIS ENCORE LE CHAMPION DE ET BIEN À TORT, MON AVONS ÉTÉ ALLIÉS. . . ET 
JADIS LE .. NE TE REPROCHE RIEN, AMI. , , C'EST TON QUE TU M'AS TRAHI EN VOU- 
NAMOR ! PEU D'HOMMES SONT PÉCHÉ MIGNON ET LANT ME DÉTRUIRE DANS 
AUSSI SUBTILS QUE VICTOR IL EST SÉRIEUX ! LE VIDE SPATIAL 7 
VON DOOM ! MAINTENANY, 


TOIRE AN- 
CIENNE, NA- 
MOR, QUI NE 
MÉRITE PAS 
QU'ON S'’EN 

SOUVIENNE ! 


PUIS-JE DONC PROPOSER DE BOIRE AU 


NE PERMETS 
PAS. à DE EUR M Dour OÙ NOUS GOUVERNERONS LES MAS- 
SES INCONSCIENTES Z 


LES ERREURS D'EN- M 
PA TACHER LE BRIL- 4 

: \ 1 À CE JOUR OÙ LES 
| QUATRE FANTASTIQUES 
ELX-MÊMES TOMBERONT 


D'EAU QUI PUIS- 
SE RAFFERMIR 


COMPTE, C'EST 
QUE NOUS SOM- 
MES DES ALLIÉS 
NATURELS, td 
CELA, MAIN- 


BUVEUR D'EAU MOI AUSSI, JE 
INGRAT ! TU OSES POSSÈDE UN ROYAUME, 
INSULTER AINSI LE | AFFREUX ! ET TON Mi- 
| MONARQUE DE NABLE DOMAINE POUR- 
RAIT ÿ ÊTRE SUBMER“< 
GÉ ET OUBLIÉ ! 


MA, RÉPONSE 
EST NON ! 


OBJECTIF 
COMMUN ! QUE 
POURRIONS- 
NOUS AVOIR 
EN COMMON, 
DESPOTE 2 
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TU AS PLUS DE CHOSES 

EN COMMUN AVEC DOOM 

QUE TU NE LE SUPPOSE, 
NAMOR !... POUR MOI, 

TON PASSÉ EST UN LIVRE 

OUVERT... JE SAIS COM- 

MENT TU AS, UNE FOIS 
DÉJA, MANQUÉ CONQUÉ- 

RIR NEW-YORK ! 
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HÉLAS, IMPÉTUEUX 
CAMARADE, JE VOIS LE DANGER 
DE NOS DISPUTES MISÉRABLES. | RS 
ELLES NOUS SÉPARENT ET NS 
NOUS FONT PERDRE DE VUE 
NOTRE OBJECTIF 
COMMUN ! 


l'IMAGINE COMBIEN UNE SECONDE 
ATTAQUE POURRAIT ÊTRE PLUS DÉ- 
VASTATRICE ET CE QUE SERAIENT 
LES CHANCES DE RÉUSSITE AVEC 
L'AIDE DES ARMES ET DES CON- 
NAISSANCES DU DOCTEUR DOOM !': 
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l'IPENSE À LA GRANDEUR, À LA GLOIRE LONGTEMPS 

(ATTENDUE QUI SERAIT TIENNE, QUAND CE QUINTET- 
ÎTE INJUSTEMENT CÉLÈBRE QUI PERSISTE À SE FAI- 
RE APPELER LES QUATRE FANTASTIQUES, SERAIT 
REDUIT À L'IMPUISSANCE 


SET TIENT PAS AUX FAIBLES À 

> MAIS AUX FORTS, NA- 

—| MOR. ET NOUS SOMMES Le 
[LES FORTS ! 


RENE, 


TES RÊVES SONT CEUX 
D'UN PDÉMENT, DOOM ! LES VASTES 
OCÉANS COLIVRENT PLUS DE LA MOITIE 
DE CETTE PLANETE ET JE N'EN DEMANDE 
PAS PLUS POUR MON PEUPLE, , « J'AI 
RENONCÉ DEPUIS LONGTEMPS À 
TOUT DÉSIR DE CONQUÉRIR LA 
SURFACE e 
mn, 
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ET JE NE TE DEMANDE RIEN, ; DANS CE CAS TU AURAS 
SINON CETTE EAU QUI POURRA ME : A TON EAU, GENTIL PRINCE. . . 
REMETTRE EN POSSESSION DE TOUTE / ATTENDS ICI MON RE- 
MA FORCE ! QUAND IL AURA OBTENU 4 
CELA, NAMOR SUIVRA SON PROPRE 
CHEMIN SANS L'AIDE DE 


PERSONNE |! 


PEUT ÊTRE UN 
VÉRITABLE 
AMI. 


JE NE FAIS PAS PLUS 
CONFIANCE À CE LATVÉRIEN 
QU'À UN REQUIN ! POURTANT, 
JE N'AI D'AUTRE CHOIX QUE 
DE L'ATTENDRE ! IL Y À DE- 
HORS DES SOLDATS EN ARMES 


MAIS UNE FOIS PARTI. . . CEPENDANT À DES MILES 
OÙ ALLER. . . ET QUE FAI- DE LÀ, SOUS LES MERS. .. 
RE 2 LA MER CARESSANTE 
M'EST INTERDITE TANT QUE 
MES BRANCHIES DEMEURE- 

RONT CHIRURGICALEMENT 

OBTURÉES. 


ET POUR- Q 
TANT MES PEN- h 
SÉES VONT SANS 
CESSE À MON 
ROYAUME ENGLOU- Ÿ fi 
TI. QUE PEUT-IL 


e: IEN S'Y PAS- 


A TL'INHUMAIN 
Lu À ENFIN DÉ- 
COUVERT LA 


T à LÉGENDAIRE 


DÉJÀ UNE 
D FOULE CU- 
: RIEUSE S'AS- 
SEMBLE POUR 
M'ACCUEILLIR ! 


D'AILLEURS, JE N'EN AI 
NULLE ENVIE, S'ILS VEU- 
LENT BIEN ME LAISSER 
QUITTER CETTE VILLE EN 
PAIX. 


JE SUIS TRITON, ENVOYÉ PAR LE PRINCE 


NAMOR VERS LADY DORMA LE DE D 


MA PAROLE ET CE 

TRIDENT SCINTILLANT 

SONT DES PREUVES 
SUFFISANTES ! 


COMMENT 
| SAURONS-NOUS 
QUE TU ES BIEN 
ENVOYÉ PAR 
NOTRE SOUVE- 
RAIN DISPARU Z 


ET VOILÀ, EN SUBSTANCE, CE 
QUI EST ARRIVÉ À VOTRE PRINCE, 
DAME DORMA. g 
C4 


IL EST EXILÉ DE SES 
MERS BIEN-AIiMÉES, 
HAÏ ET POURCHASSÉ 
PAR CEUX QUI HABI- 
TENT LA SURFACE. 


D Pn=T POULOUREUSE | 
D HisroiRe, serre 
P=\ DAME. MAIS JE 
DOIS VOUS LA f 
CONTER..…. 


NAMOR M'A SOUVENT 

PARLÉ DE VOUS. . . COM- 

ME PEUT-ÊTRE DE SON 

SEUL AMI À L'EXTÉ- 
RIEUR D'ATLANTIS. 
MAIS COMMENT ÊTES- 
VOUS ENTRÉ EN POS- 
SESSION DU TRIDENT 
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Gi 
dit 
m/ PIRE, IL NOUS INTERDIT 
D'ALLER À SA RECHERCHE. 
IL NE VEUT PAS DE GUERRE 
M. ENTRE NOUS ET LA SUR- 
FACE, QUAND BIEN 
MÊME CELA VOU- 
DRAIT DIRE... 
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s + + QU'IL 
 MOURRA ! 


ET VOUS OBÉIREZ TOUS, 

SANS DISPUTES NI QUESTIONS ! 
SINON, UNE TOMBE ANONYME SERA 
VOTRE SEULE PENSION !, .. 


EST-CE QUE TU AS 
COMPRIS 2 


VOUS NE POUVEZ GARDER 
SUBMARINER PRISONNIER ICI, 
SIRE ! PENSEZ AUX COMPLICA- 
TIONS INTERNATIONALES. 
ÉTANT VOTRE AMBASSA- 
DEUR, JE DOIS PRO- 
TESTER ! 
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MB? JE NE T'AI PAS 
NOMMÉ AMBASSADEUR\ "2x 
POUR QUE TU ME 6 PL 
FASSES LA LEÇON, 

VALET ! 
TU N'EXISTES 

[# QUE POUR 

\ M'OBEIR ! 
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A ir a 
ALORS FILEZ, MISÉRABLES CRÉ- QUE TOUTES LES: io - 


riNs | ér Exécurez ces ogpges || & VANNES SOIENT FER { 
QUE JE VIENS DE VOUS DONNER ! MÉES, TOUS LES 


CONDUITS OBTURES LS 


Fi PAS UNE SE 7 | 
LE GOUTTE D'EAU 
NE PUISSE PÉNÉ- 


| EN BREF, N'OU- 
BIDONS DE SECOURS, #. BLIEZ PAS MÊME 
k MÊME LES EXTINC- L. 
CE ! QU'IL N'Y AIT # 
PLUS D'EAU DANS 
TOUTE L'AMBAS- 
SADE ! 


AINSI, JE POUR- 
RAI RETOURNER 9 
AUPRÈS DE NAMOR Dr 
ET LUI DIRE... 


MON AMI AMPHI- 

BIEN, J'AI RÉVISEF 
D MA PROPOSITION 

D'ASSISTANCE. 


J'AI DÉCI- 
DÉ QUE JE NE 
POUVAIS PAS TE 
FOURNIR LE LI- 
QUIDE QUE TU 
DÉSIRES... 


+. SAUF Si TU AC- 
CEPTES DE PLACER 
LES TROUPES ROSA- 
LES D'ATLANTIS 
SOUS MON COMMAN- 
DEMENT SUPRÈME ! 


Ÿ JE RÉPONDS. . . JAMAIS !. . « NAMOR 


VIVANT, JAMAIS L'ARMÉE IMPÉRIALE 
D'ATLANTIS NE LEVERA LA MAIN 
me CONTRE CEUX DE LA SURFACE ! 


DANS CE 

j CAS, CRE- 
TIN, TU AS 
CHOISI TON 


SUBMARINER DOIT 
MOURIR ! 


COMME UNE SORTE DE | ATLANTEEN ! 
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POISSON VOLANT ! s NT mn MON CHAMP DE 
: IR FORCE ÉLECTRIQUE 
) ù POURRA ENTRER EN 


ACTION À MON 


fauo:r! 'ÉLTE 
TU PLONGES SUR MOI FRAPPERAS PAS, 


MÊME Si MA 
PUISSANCE 
N'EST PAS AU 
MIEUX DE SA 
FORME, JE VAUX 
MIEUX QU'UN SIM- / 
PLE POISSON... 


COMME TU VAS PZ SAS 1 \ " 
L'APPRENDRE Lai a )] IN N NS 
QUAND JE VAIS ZE ! NN 
TE FRAPPER ! LA £ / })) | A1 | NX 


179 È EN FAIT, TU NE MÉRITES 
WI HUMMM... TON mu RE PEUT-ÊTRE MÊME PAS 
SÉJOUR TERRIEN ee m2 D'ÊTRE L'ALLIÉ DU DOC- 


A SEMBLE T'AVOIR GUÈRE CELLE D'UN TEUR DOONM. 


QUE JE NE LE MN NAVAL QUE JE POUR- PEUT-ÊTRE QUE 
PENSAIS ! RAIS PRENDRE POUR J'ATTEINDRAIS 
MIEUX MES OBJEC- 
ELA TIFS ENTE Lt- 
; SA VRANT AUX AUTORI- 
; KL TÉS MILITAIRES. 
) 


LS 


CONTINUE À 
PARLER, TRAÏ- 


A TU RENFORCES MES RAISONS. . . \ 
N ET MA DÉTERMINATION. . « DE ME BATTRE Ÿ 
CONTRE CELUI QUI M'ACCUEILLE POUR DE 
BASSES RAISONS ÉGOISTES ! 


Y TU AS REN- A 
VERSÉ CETTE À 
STATUE ! Se 

DOMMAGE 
QUE CELA NE À 
SERVE À 


. VOUS NOUS AVEZ APPE- 
LÉS ÉLECTRONIQUE - 
-JMENT, MAITRE, ET 


MON APMURE EST NOUS VOICI ! 


EN EFFET AUSSI BIEN 
UN BOUCLIER QU'UNE 


! 
ARE TU T'EN  N 
RENDRAS BIEN-1 À 
TÔT COMP- 


REGARDE DER- ONE ARMÉE 


RIÈRE TOI, VER- DE MERCENAIRES ! 
MINE AQUATI- F 


MAIS JE SENS 
BIEN QUE C'EST LA 
PEUR QUI MOTIVE F 
LEUR ATTAQUE, ET 

NON UNE NOBLE ji 


RAGE ! 


f DOMMAGE QU'IL NE ° 


Eee PAS RESTÉ POUR \\T | 


CEUX-LA SONT PARMI 
LES PLUS FACILE- 
MENT MIS EN DÉ- 


ENTENDRE TES PARO- rés LERTSE 
J\ LES, MAIS IL À SANT SES 
PRÉFÉRÉ FUIR... SÉIpes 


IL EST EN- 
pCORE BIEN PI- 


4 

CL 
ù T'AN- 
£) NIBILER, SUB- 


LE MAÎTRE AVAIT JURÉ 
QU'UNE SEULE CHARGE VIEN- 
DRAIT À BOUT DE N'IMPORTE 
QUI ET TU ES 
VIVANT ! 


AINSI... JE M'ABAISSE- 
RAIS EN FRAPPANT 
3 UNE TELLE CRA- £ 


NE FAIS AUCUNE 
CONFIANCE AU DOC- 
TEUR DOOM, LÂCHE ! 
CROIS PLUTÔT LES 
POINGS DE NAMOR ! 


MAINTENANT. UNE 
WAM| QUESTION SE POSE. DOIS- 
PA" À JE POURSUIVRE LE LATVÉ- 


AINSI POSÉE N —— 


LA QUESTION _ 


TROUVE SA CÉ- 


3 RIEN... OU SIMPLEMENT 


QUOI ME MEÈNE- 
RA CE PIÈGE Z 


SAIS DESCEN-< JS Ÿ 
DRE ! y 


CHES SE TRANS - 
FORMENT EN UNE 
SPIRALE GLIS- 


À DE NOUVELLES 
HUMILIATIONS, 
ATLANTÉEN., JE 
VEUX TE VOIR SUP- 
PLIER AVANT DE 
MOURIR ! 


REGARDE À NOU- 
VEAU, MON JOLI 
PRINCE ! 


ENCORE DES BAR- 
REAUX, FAITS DE CE 
MÉTAL QUE TU NE 


————, 
— 


Vas 
Ra 
Se! 

LR AN 


CSD BLINDÉE ÉGA- 


Lt 


LE PEUT-ÊTRE 
MAINTENANT 

LA MIENNE... 

MAIS TON POIDS ME 


LAISSE BIEN PLUS RA- | 


D 7 BAH ! JE SUIS LAS DE C'EST BIEN DE LÀA-HAUT QUE 

M7 JOUER AU CHAT ET À LA ’ VIENDRA LA MENACE FINA- 
SOURIS. = LE ! CES TENTACULES DE 

\ MÉTAL FONT DIRIGER SUR 


29 


nina 


TOUJOURS 
L'OREILLE 
AUSS1 FINE, 


\à 


Ge 


N 


l } 
j } 


TORDS-TOI 
DE SOÛUFFRAN-1 | 
CE SOUS LEUR | 
BOMBARDEMENT k 
AU SERVICE 
JA NAMOR ! UNE SEU- | DU DR. DOOM ! 
MS LE CHOSE POUR- ACCEPTE, SUB- 
RAIT TE PROCU- MARINER OU 
RER UN RÉPIT, MEURS ! 


ALORS, 
JE VEUX 
MOURIR ! 


Z f MAÎTRE, NOUS NT HR ARE, TRE ; 4 C'ÉTAIT LA DERNIÈRE | LE 


MA avons enTeNoU UN NE | ae N 7 NEA MENDETE PE EEE QU : 
à 10e | FUT LE PUISSANT PRINCE 15 


CRI ! ÉTAIT-CE... Z ÀÆ 


7 NAMOR 1... LE VOICI 
MTS eh [RAA 4 L ABATTU ET IL EST, 
| | ll HS MAS RE À} À NOUS ! 
| te PASS 


#8 
D. 


L'INSTINCT M'A 
SUGGÈRE DE FEIN- 
DRE L'EVANOUISSE- 


JE VEUX AGIR, CELA 
DOIT ÊTRE, .. 


À MA DiSPOSITION. 


METTEZ CE PHEÉNOMEÈNE 
Ÿ  AQUATIQUE DANS UNE CELLULE SPÉCIALE 
JUSQU'À SON RÉVEIL, IL Y À ENCORE MOYEN 
DE LUI FAIRE METTRE SES TROUPES car, 
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JE LE VOIS DE MES 
PROPRES JEUX, ABRUTI ! 

VITE ! ÉTEIGNEZ L'INCEN- 
DIE AVANT QUE L'AMBAS- 
ADE SOIT CONSUMÉE ! 


IL À ARRA- 
,| CHÉ UN TEN- 
|]! TACULE... 
ET LIBÉRÉ 
DES TORRENTS 15 
PE FLAMMES 11 


UT} 


NOUS 
COMMENT  N'AVONS 
FERIONS- ... PLUS 
NOUS... 2 D'EAU ! 


CETTE CHALEUR 
INTOLÉRABLE ME REND TROP 
FAIBLE POUR QUE JE PUISSE 

MÊME BOUGER !... Si MON 

PLAN ÉCHOUE, JE SUIS 


7 FOU QUE JE SUIS ! 
JAMAIS JE N'AI IMAGINÉ QUE 
NAMOR FERAIT DE CET IM- 
MEUBLE UN INFERNAL BRA- 

SIER ! 


ATTENDEZ ! CETTE 
SIRÈNE QUI APPROCHE... 
MAINTENANT JE RÉALISE 
QUEL ÉTAIT LE PLAN DÉ- 
SESPÉRÉ DE MON ADVER- 


PERDU ! 


SAIRE ! 


/ SUBMARINER S'EST MIS 
HORS D'ATTEINTE ! JE NE 
POUVAIS ME RISQUER À 
ATTAQUER CES POMPIERS 
J CE POURQUOI FORCE POUR SANS VIOLER L'IMPUNITÉ 
] JE PRIAIS... BONDIR ! DIPLOMATIQUE QUI ME 
. S'EST REA- PROTÈGE ! 


ET ILS M'ONT LIBÉRÉ. . . 
AU GRAND DÉSESPOIR DE MON 
RAVISSEUR ! NEPTUNE SOIT 
LOUÉ ! J'AI ASSEZ DE 


LES POMPIERS 
DE LA VILLE 
SONT DEVANT 
L'AMBASSA- 


CORNE, ALLER 


MAIS JE RE- 
TROUVERAI LE 4 
PRINCE NAMOR ! 


J'AI DIT QUE J'ÉTAIS 
LIBRE, MAIS LA LUNE ELLE- 

MÊME SENBLE SE MOQUER DE 
MOI ! COMMENT POURRAIS-JE 
ÊTRE UN HOMME LIBRE, MOI, 
UN ÉTRANGER SUR UNE 


M / MAIS 

AP JE GAGNE- 
Ë Rai MA LI- 
BERTÉ, OUI, 


nou D. 
? SINON, QUE LA 
M CITÉ DES HOM- 


=. 


æ LE Ts TT 
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DES FORCES MILITAIRES ET 
POLICIÈRES L'ATTENDENT POUR LE 
STOPPER S'IL TENTE DE GAGNER 
L'EAST RIVER. . . Si VOUS VONYEZ 
CET HOMME, SOUVENEZ-VOUS 
QU'IL EST EXTRÉMEMENT 
DANGEREUX. . 


MAUDITE PLUIE ! ELLE SE MET 
TOUJOURS À TOMBER EN PLEIN MILIEU 
D'UN JEU TÉLEVISÉ ET. . . AAH ! C'EST 
LUI. . . SUBMARINER ! - 


T VOICI QU'UNE FOIS 
ENCORE, JE DOIS FUIR ! 


ET MÊME Si JE NE PEUX 
FAIRE DES BONDS DE POISSON-VOLANT 

À QUATRE PATTES. . . OÙ POURRAIS-JE 
ALLER POUR ÉCHAPPER À CES OREILLES 
AUX AGUETS. . . À CES VEUX INQUISI- 
TEURS ! 


DIONS, LADY 
DORMA ! 


 PLAÇANT VERS L'EST 
PRÈS DE LA 96 EME À 
RUE ‘il 


/ MAIS QUE POUVONS - 
NOUS DONC FAIRE, IKTHON Z CEUX DE 
LA SURFACE CROIENT QU'IL À CONSPIRÉ 
AVEC LES EXTRA-TERRESTRES POUR VO- 
LER À LA TERRE SES VASTES OCÉANS ! 
D'AUTRE PART, NAMOR NOUS INTER- 
DIT PAR LA VOIX DE L'INHUMAIN 
TRITON DE RISQUER UNE GUERRE 
POUR LE SAUVER... POURTANT, 
MÊME UN PRINCE DOIT-IL 
TOUJOURS ÊTRE OBÉI !Z 


QU'EN DITES-VOUS, 
ANCIENS ET CHEFS DE 
GUERRE 7 


POUR UNE FOIS, LADY DORMA, \ITI \ 
ANCIENS ET CHEFS DE GUERRE D'ATLANTIS l AN 
RE 


Si LES TERRIENS NE REN- 


SONT UNANIMES. . . ILS DISENT . . . D 
Pfuoss CE SERA LA GUER 
\ DENT PAS NOTRE PRINCE ! 


| > 
| [TT apProcue, rec 
UN VIVANT ORA- |@ 
M CLE ENVONÉ PAR 


SWÎLES DIEUX Qui RE+ 
< 


NOUS PENSIONS IL ÉTAIT LE PLUS 
QU'IL AVAIT PÉRI DANS GRAND DES CHEFS 
UNE EXPÉDITION AVEC ATLANTÉENS, VE- 
NAMOR IL Y À DE CELA NANT APRÈS NAMOR 
DES MOIS !... MAINTE- LUI-MÊME ! COMME 
NANT, IL REVIENT À TU LE DIS, VASHTI, 
NOTRE HEURE DE PLUS C'EST UN PRÉSAGE 

GRAND BESOIN ! VIVANT ! 


LE GUERRIER 
ARRIVE ! 


JE SUIS VENU SUBIR MON CHÂTIMENT, 7 TU PARLES PAR 


MES AMIS ! EN CE JOUR LOINTAIN, J'AI f ÉNIGMES, SEIGNEUR 

MANQUÉ À NAMOR ET IL À PÉRI ! POUR- SETH. SUBMARINER 

TANT, PEUT-ÊTRE QUE L'ATLANTIDE EN- N'EST PAS MORT MAIS ALORS, MON 
GLOUTIE PEUT RETROUVER SON MAIS VIVANT ! TOURMENT. . . 


ANCIENNE GLOIRE. . . EXIL VOLONTAIRE. . . 
TOUT CELA POUR RIEN ! 


MONTREZ-MOI LE 
PRINCE, QUE JE CONS - 


TATE QU'IL EST VRAI- 
MENT EN VIE ! ot. 


CETTE TROMPE 
DE LÉGENDE, CELLE- 
LA MÊME AVEC LA- 
QUELLE NAMOR MAN- 
QUA DÉTRUIRE UNE 


7 TÙ LE VERRAS, SEIGNEUR, VASUTI ET MOI VOUS EXPLIQUERONS 
ET BIENTÔT... i TOUT, SETH... PENDANT QUE LES AUTRES 
ÉRRR à - SE PRÉPARERONT À LA GUERRE. 
E FPVOUS ET MOI PARTA 
GERONS LE COMMAN- 
WA DEMENT ! 


 FLOTTERA SUR L'EM- 
PIRE STATE BUILDING ! 


UNE HEURE DE REPOS ET 


ME VOICI DE NOUVEAU y spin Es 
CA ROME N 
. DE PROTEUS NE 


ue 73 1 

LE MONDE DE LA pe ni | C'EST TROP See FRS NE= f; 

... QUE CE SOIT PAR | HORRIBLE ! J\ CESSAIRE, DOR'/{ 
NOS ARMES OÙ AVEC L'AI- à MA. 

DE DE CETTE TROMPE. j 


 ANOSEZ NOSNÉ 
LÉGIONS, LA j 
N FLEUR DE LA F 


on É 
JAMAIS ILS N 
ERONT LE MOIN- I 


| JEUNESSE Re AFFRONT 
ATLANTÉENS EN 91 AU ROYAU- 


PLE DEPLOIE- À 
} E FE FA 
NE MENT DE FORCES À ME ETFR 


s 2 Ke: is = * L _. Li . 
DT En au LUXE EF- DE 
FÉMINÉ DE CEUX 
À =- - ÿ 2 ei 


JE DOIS ME CACHER QUEL- 
QUE PART, POUR PRÉPARER 
MA PROCHAINE MANŒUVRE... 


JE. « « JE SAIS QUE VOUS 
NE ME CROIREZ PAS, PARCE 
QUE JE ME SUIS RÉJOUIE LORS 
DE VOTRE PREMIÈRE CAPTURE... 
MAIS J'AI ÉTÉ Si HEUREUSE 
D'APPRENDRE VOTRE EVASION. 
JE FERAIS N'IMPORTE QUOI 
POUR VOUS AIDER À QUITTER 
y LA VILLE ET À RETOURNER 
VERS VOTRE ROYAUME. 


Qu"ICILs. 

DANS L'APPAR 

TEMENT NON 

ÉCLAIRÉ DE 

A PIANE ARLISS, 
LA SŒUR DU 
REDOUTÉ 
TIGRE-RE- 


CE N'EST PAS 51 

SIMPLE, DIANE ! JE 

SUIS MA PROPRE PRISON 
JUSQU'A CE QUE JE PUISSE 


QUE PENSEZ- 
\ [VOUS DES QUA- 
\ÎTRE FANTASTI 


NE CRIEZ PAS, 

DIANE ! JE NE VOUS 
VEUX AUCUN MAL... S1 
VOUS NE ME TRAHISSEZ 


PEUT -ÊTRE QUE 
WALT NEWELL. . . QUI 
FUT VOTRE AMI SOUS LE 
NOM DE LA TORPILLE... 


NON. JE NE 
VEUX PAS LUI 
CAUSER D'AUTRES 

ENNUIS. 


K 


HÉ ! ART ! CETTE 
M ÉCOUTE TÉLÉPHONIQUE PER- 
MN MANENTE CHEZ LA FILLE ! 
ss C'EST EN TRAIN DE 
PANER ! 


JE VIENS DE L'EN- 
TENDRE DIRE QU'ELLE 


ALLAIT APPELER QUEL.- 
QU'UN POUR UN TYPE ! 


F3 QU'EST-CE QUI TE 
i" FAIT PENSER QUE 
re 


ELLE À AP- 
PELÉ LE GARS 


LES QUA- 
TRE FANTAS- 
TIQUES 7 


SUBMARINER EST À 


OUI, PEUT-ÊTRE 
QUE REED RICHARDS POURRAIT 
LEFAIRE DE MOI CE QUE J'ÉTAIS. 
L'INIMITIÉ QUI NOUS SÉPARAIT 
EST ENTERRÉE DEPUIS LONG- 


JE VAIS LES APPELER 
POUR VOUS, NAMOR. 


LE TÉLÉPHONE SONKE, 
DIANE, MAIS. ., . ATTENDEZ ! 
QUELQU'UN RÉPOND ! 


" SEIGNEUR DIEU ! 
POURVU QUE CE SOIT 

REED RICHARDS OÙ 
LA TORCHE ! 


BEN GRIM ! C'EST VOUS 
QU'ON APPELLE LA CHOSE ! 
ÉCOUTEZ-MOI. . . 


J'ÉCOUTE, FARCEUR... 
OU FARCEUSE, SUIVANT 
LE CAS ! ICI, BEN LE 

BEAU GOSSE ! TU AS QUIN- 
ZE SECONDES POUR NOUS 

DONNER TON MESSAGE ! LES 
AUTRES FANTASTIQUES ONT 
PLUS D'APPELS QU'UNE 


TON TEMPS EST 

TERMINÉ, MON VIEUX. 
MAIS ÉCRIS-NOUS UNE = 
CARTE POSTALE. f  ATTENDEZ ! 


VEDETTE DE T.V. ! SALUT ! nÀ 1 IL FAUT M'ÉCOU- 
PET TR [= 
ÈZ 
À } 


til 


PEU IMPORTE, 
DIANE. JE DOIS 

PARTIR. ..… SOR- 
TIR DE CE FILET 
QUI SE RESSERRE 
AUTOUR DE MOI. 


COMPRENEZ, NAMOR ! 
CE N'ÉTAIT PAS BEN 
GRIM ! C'ÉTAIT SANS 
DOUTE UNE RÉPONSE 
PRÉ-ENREGISTRÉE ! 


ALORS ATTENDEZ 
AU MOINS UN INSTANT... 
QUE JE VOUS DONNE 

DES VÊTEMENTS. 
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CEUX-CI APPARTENAIENT À + 
MON FRÈRE TODD. . . AVANT QU'IL DEVIENNE 
LA CRÉATURE HUMAINE APPELÉE TIGRE- 
REQUIN. 


LA VIE EST DURE, 
DIANE. ELLE PEUT ÊTRE 
CRUELLE. POURTANT, 
PEUT-ÊTRE QU'IL RE- 
VIENDRA UN JOUR 
ET LES PORTERA. 


TRÈS BIEN, 
LES GARS. 
DÉPLONEZ- 
VOUS. 


NOUS TENONS 
L'HOMME-POIS SON 
LÀ OÙ NOUS LE 
VOULIONS. 


LE VOICI ! 
HABILLÉ EN 
HUMAIN ! CETTE 
GRENADE À GAZ VA 
LUI RÉGLER SON 
COMPTE ! 


QUAND JE. . . QUEL EST 
CE BRUIT Z 


M'AS TROM- 
PÉ, FEN- 
ME... 


f MAIS TRAHIR 
SUBMARINER 
EST UNE CHOSE. 


"LE CAPTURER 
D EN EST UNE 
AUTRE ! 


PENDANT CE TEMPS, LES FLOTTES IMPÉRIALES DE LA LOINTAINE ATLANTIS GE RAPPROCHENT 
(DE PLUS EN PLUS, À LA FOIS DE LA GUERRE ET DU PORT DE NEW-YOPK.. 


RÉ 
sont 


JE NE PUIS RÉSISTER 
PLUS LONGTEMPS AUX GAZ 
LACRYMOGÈNES. JE DOIS ME 
METTRE EN SÉCURITÉ DANS 
D UN AUTRE IMMEUBLE ! 


Da TOMBE ! 
BIEN SÛR ! CES 


CHAUSSURES COUVRENT 
MES PIEDS AILÉS ! 


SNS, 


> 


y 
% 


# 


NX 
42 


UN PORT QUI, PROJECTEURS ILLUMINÉS ET L'ARMÉE EN ALERTE, SE CONSIDÈRE DÉJA COMME PA 


UN PROBLÈME AISÉMENT 
RÉSOLU ! ET MAINTENANT, 
AVANT QU'ILS PUISSENT 
AJUSTER LEURS ARMES 

LÉGÉRES. . . 


” BAH ! CES GUENILLES HUMAINES \ 
NE ME SERVIRONT PLUS ! LES HOMMES . 
DE LA SURFACE.SAVENT OÙ JE SUIS 

ET CONVERGENT VERS MOI. MAIS 
QU'ILS SOIENT BIEN PRÉVENUS, . . 
QUI SÈME LA VIOLENCE, RÉCOL- 
TE LA VIOLENCE ! 


ALT 72 77 5 
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PAL) 111188 
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JE POIS 
DISPARAÎTRE ! 
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À CET INSTANT PRÉCIS, COMME POUR SOULIGNER LA SINISTRE PRÉDICTION DE GSUBMARINER ..« ÿ 


LE PREMIER VAISSEAU DE GUERRE ATLANTÉEN FAIT SURFACE AU SUD' DE MANHATTAN ! 
4 
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NOS TRANSMETTEURS BON TRAVAIL, P NON, 
SONT BRANCHÉS SUR TOUTES SOLDAT. MAINTE- Fr SEIGNEUR ! 

LES FRÉQUENCES PES GENS NANT, JE VAIS OR- M) VOUS ÊTES TROP 
DE LA SURFACE, LORD DONNER À CES FOUS WE 7055ÉDÉ D'UNE 

; DE PRENDRE NOTRE PRINCE SF COLERE COMPREHEN- 

OÙ DE PAYER LE PRIX / | SIBLE ET C'EST À DORMA 
DE LEUR FÉLONIE ! ie DE PARLER AU NOM DU 
CONSEIL DES AN- 


J'EXPO- 
SERAI NO- 


ÉCOUTEZ-MOI, VOUS QUI VIVEZ NOTÉE DESIR N'EST PAS DE VOUS 


À L'AIR LIBRE ! ÉCOUTEZ LADY DORMA, FAIRE LA GUERRE, MAIS LA GUERRE AURA 
NOBLE DAME D'ATLANTIS ET CHEF DES LIEU. . . À MOINS QUE NAMOR IER, PRINCE 
FLOTTES IMPÉRIALES. . .« FLOTTES D'ATLANTIS, NOUS SOIT RENDU !t . . VOUS 
QUI SE TROUVENT MAINTENANT AVEZ UNE HEURE POUR SATISFAIRE NOS 
EXACTEMENT AU SUD DE , EXIGENCES. 
VOTRE PORT. fe 


FICHTRE ! MOI, JE LUI 

DONNERAIS SON HOMME- 

POISSON EN UNE SE- 
CONDE ! 


VEUILLEZ = 
EXCUSER 
L'AVONS 
CETTE INTER PAS ICI 
RUPTION DE 
L'IMAGE. 


CE QUE JE REDOU- | à\ 
TAIS LE PLUS S'EST DE LA GUERRE ÿ AN - 
DONC RÉALISÉE. RELÈVE LA ; «… 


N 
Ê QUEL CAMP 
tabs [ NAMOR LE TOUR- 


MENTÉ SE RANGE- 


s | {1 RA-T-IL Z 
GUERRE EN- I; ! 
TRE DEUX RA- AN PNe 
1 CES DONT \ _ TT 


LES SANGS RER = 
SE MELAN- 
GENT DANS 


OÙUt NAMOR. 
RÉFLÉCHIS, 

ET VITE. CAR |: 
ALORS QUE LE ER 
VAISSEAU AMI FRE 
RAL D'ATLAN- 
TIS CROISE 

DANS LES ee 
EAUX DE WALL. EE 
STREET. . . 


UN PUISSANT DES- 
TROYER DOUBLE LA 
@ POINTE De L'ÎLE 
ASSIÉGÉE DANS LE | 
D PLUS GRAND S1- 


MAIS UN AUTRE MASTODONTE 
BLINDÉ D'ACIER S'AVANCE 
PAR LES RUES MAINTENANT 
DESECTES. 
À MAIS TANT. 
UN TANK... IL S'AP- /, \ Li été RESTERA À 
PRÈTE À TIRER SUR LE / d “ii À oui NAMOR UN SOUFFLE 
mt CN . \K SN ù, 
VAISSEAU ROYAL. ! te é Ÿ 
on 


ri 


RS 


D) _ À 
V7 


= 


D, 


SNA SNNARANEANE 7 
TJ SEE s 


ai 
AR 


LES At oA ENS 


D'ATLANTEN Ne CIPENT 
SUR QUELQUE CHOSE... 
PROBABLEMENT DE CI 
VILS SANS DRE ENSE ! 


ATTENTION ! TOUS 
AU POSTE DE COM 
BAT ! 


LITE 


4 


AURA PAS LA 


GUERRE ! A 


VOUS qui 
d ÊTES PANS 
QI CE TANK ! 


ÉPARGNE- 
RAI ! 


JE SAVAIS 
QU'ON NE POU 
VAIT FAIRE CON 
FIANCE À CETTE 
SORCIÈRE DES 


| 


Î 


| 
{ 


VOYEZ, LORD 

SETH ! MON 

PRINCE EST 

ENCORE LI- À 

BRE | CAR S'IL 
ES IGNORE CET 

MAIS UN SE-V0RR ie WAR AVERTISSEMENT. 
COND TANK PROCHERA IL SERA ATO- 
S'APPROCHE À PAS DA- 
DE LUI PEN- ESS VANTAGE, 
DANT QU'IL 

DÉTRUIT LE 

PREMIER. 
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ae ss RES rte ". 


NOTRE VAISSEAU 
AMIRAL NE TIRAITY 
QU'UN COUP DE 
SEMONCE... IL 

N'ATTAQUAIT 


PPS... OS NN 
MAIS LADY DORMA N'EN- }s LE * 
TEND PAS. 


VONT REGRETTER 
À CETTE HÂTE iN- —— 
TEMPESTIVE ! 


SE 


PLUS RIEN 
NE RETIENDRA 
MA MAIN VEN- 

GERESSE. 


CAR S'ILS À 
ONT BLESSÉ 


NON ! LE MOMENT N'EST 
PAS VENU DES VENGEANCES PERSONNELLES ! 
TOUTE LA FLOTTE IMPÉRIALE FAÎT SURFACE, 
PRÈTE AU COMBAT ! S'ILS TIRENT SUR CE 
DESTROYER, C'EST LA GUERRE ENTRE 
\ NOS PEUPLES ! 


SE 
» es en sr 
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DANT ! NOTRE PRINCE DU COMBAT INDIVIDUEL, CELA  \ LE CHOIX. NOUS NE 
NOUS FAIT SIGNE ! SIGNIFIE QUE NOUS DEVONS RES - POUVONS DÉSOBEIR À 
fm TER À L'ÉCART ET QU'IL SUPPOR- } UN ORDRE PERSONNEL 
À TERA TOUT LE POIDS DE LA DE NOTRE ROI. 
BATAILLE, | 


VOYEZ, COMMAN- \/ IL FAIT LE SIGNAL NOUS N'AVONS PAS 


J}/} SOUS LES EAUX, CEPENDANT, 
À 1L EST UN HOMME AU NOM DU- 

JW) QUEL NE PARLE PAS LE COM- 

VI MANDANT ATLANTÉEN. 


TOUS CEUX QUI SE 
TROUVAIENT À BORD DU 
NAVIRE AMIRAL ONT MAIN- 
TENANT ÉTÉ RÉCUPÉRÉS. 
IN TOUS, SAUF LADY 


pri Te / 


MAIS JE LA RETROUVERAI, MÊME 
S1 JE DOIS POUR CELA AFFRONTER 
UNE ARMÉE. 


NON, MON SEIGNEUR. JE 
VENAIS VOUS DIRE QUE. . 
NAMOR À RÉCLAME LE DROIT 
PRINCIER AU DUEL INDIVI- 
DUEL AVEC LES CHAMPIONS 
DE LA SURFACE. 


SETH SE MOQUE 
DE SES DROITS 
PRINCIERS ! 


CEPENDANT, À BORD DU DESTROYER QUI ATTEND. . 


ÉCOUTEZ-MOI, GENS DE 
LA SURFACE ! VOUS DEVEZ FAIRE MACHINE 
ARRIÈRE, POUR MONTRER QUE VOUS NE VOULEZ 
QUE DÉFENDRE LA VILLE. C'EST PEUT-ÊTRE 
LA DERNIÈRE CHANCE DE PAIX ENTRE 
NOS RACES. 


ELLE DOIT SE 


TROUVER LA-HAUT... PARMI 
LES ÉPAVES QUI FLOTTENT. 
s. ET St ELLE Y EST, LORD 


SETH LA TROUVERA ! 


NE L'ÉCOUTEZ PAS, 
COMMANDANT ! C'EST UNE 
RUSE QUELCONQUE... 


EST-CE VRAI, 
MON VIEUX 2 St Fr» 
AU MOINS NOUS k 


POUVIONS ÊTRE 


ET, AU MÊME INSTANT, DANS LES EAUX KR 


TOUTES PROCHES. . . : : 


C'EST UN MORCEAU DE 
SA TUNIQUE, . , DE CELLE DE 
LADN DORMA ! ALORS, . . ELLE 
EST BIEN MORTE ! 


ET MAINTE- IL DÉFEND À 
NANT, IL EXIGE TOUT ATLANTÉEN 


SON PRIVILÈGE DE LEVER LE PE- 

DE COMBAT INDI- TIT DOIGT CONTRE 

VIDUEL ! UN HABITANT DE 
LA SURFACE ! 


JE L'AI TOUJOURS AIMEE ! C'EST 

POUR ELLE SEULE QUE J'AI LIVRÉ TOUTES 

MES BATAILLES ! MAIS ELLE N'AVAIT 

Fe D'YEUX QUE POUR NAMOR ! MÊME 
SA MORT FUT CAUSÉE PAR SON 

AMOUR POUR LUI. 


MAIS D'AUTRES 

ÊTRES VIVENT DANS 

LES PROFONDEURS 

SANS NOM, QUI NE 

SONT PAG ATLAN- 
TÉENS ! 


ET CEUX-LA 
ENTENDRONT L'AP- 
PEL DE LA TROMPE 
DE PROTEUS ! 
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UNE FOIS DÉJA, UN À UNE FOIS DEJA, IL 
ATLANTEEN AU SOUF RETENTIT AU LONG 
FLE PUISSANT FIT DE PROFONDS CA- 
RÉSONNER LES EAUX À INYONS INCONNUS, DE 
PROCHES DE NEW- VENUS LÉGENDAIRES 
YORK DE CE PRO- ET NE FIGURANT PAS - ET VOICI 
FOND APPEL. .. SUR LES CARTES MA- Le QUE CELA RE- 
COMMENCE !!! 


UNE FOIS DÉJA, LA 
TROMPE AVAIT FAIT 
[SURGIR DES PROFONDS 
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MAIS CETTE 7015, NN \ \ 
L'ÊTRE TERRIFIANT | NO \ 
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UN AUTRE, POURTANT, À PERÇU Lis SONOUTTES 
DE LA TROMPE. . . ET IL CONNAIT LEbIRte Ff 
FRANANTES CONSEQUENCES. 


Vo 


; LA CORNE DE PROTEUS ! D'AHOL'O 1 
ELLE À DONC ETE 
RETROUVEE !... ALORS 

JE POIS LA DÉTRUIRE... 

AVANT QU'IL SOIT TROP 


TARD ! 


Ÿ 


j DEUX AUTRES FOR- 
MES GARGANTUES- 
A -QUES SURGISSENT 
DE L'OCÉAN OÙ NE 
RETENTIT PLUS 
L'APPEL DE PRO- 

À TEUS. 


TOR Ë4 
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VOULEZ LA 
GUERRE, 
VOUS L'AU- 

REZ ! 
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_ SUCRE D'ORGE APPELLE % 
BÉBÉ BLEU ! POUVEZ-VOUS 21, Æ 
EXPÉDIER VOS MISSILES T7 
AID-MER SUR CES MONS- 
TRES ! | ee & 


NÉGATIF ?ILS 
SONT PRATIQUE- 
MENT SUR LE 
DESTRONER ! 


IL DEVRA 
SE DÉFENDRE 


THÉÉÉEÉ ! UNE TERRIBLE 
Ÿ EXPLOSION SECOUE LE MONSTRE | 


SOMMES TROP PRÈS DU 
DESTROYER ! Qui 


1 mt ET LA MER MÊME ! MAIS NOUS 


S'ATTENDEZ ! 


QUELQU'UN S'EX<R f 
PLIQUE AVEC \ 
CES MIGNONS ! 
SUBMARINER ! DE. 
QUEL CÔTÉ DE 
, LA BARRICADE 
EST-IL DONC Z 
--h 


ST 
AURA PAS DEN 

] MASSACRE... | 
NI PAR HOM- 

\ MES NI PAR À 

BÊTES ! . 


ÉCARTEZ-VOUS DU NOS CHARGES \ 
REPTILE, GENTIL AÉRIENNES VONT 
PRINCE ! LE DOMPTER PLUS 
SÛÜREMENT ENCORE 


NAVIRES 
ROYAUX 
D'ATLAN- 


MAIS IL SE RAP- 
ÿ PROCHE TROP DE 4 
M LA BÊTE DONT LA 
N REDOUTABLE 


CES CAUCHEMARS 
VIVANTS DEÉTRUISENT “ep 
TOUT CE QUI S'APPRO - “à 

CHE UN PEU TROP 


P ET ILS SONT 
DÉJÀ PRESQUE 
DANS LE PORT ! 


LUTTANT POUR SA VIE 
PARMI LES ÉPAVES J 


So DORMA !. . . 


‘/ MÊME MO, 

7 JE NE PUIS RIEN 
\ FAIRE D'AUTRE 
QUE PRÉVENIR 

LES FOULES QUI 
SE TROUVENT 
À SUR LA RIVE ! À 


CSSS È 
VE. QE ES 

ù ROULE 28 (| CETTE FOR- 
— I ME EN PLEIN | 


PS PS IN 


NON, MON PRINCE, 
IL FAUT ME LAISSER ICI ! 
L'OMBRE ! CETTE OMBRE 
QUI NOUS RECOUVRE. . . 
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OÙ... L'OM 
BRE D'UN HOR- 
À RIBLE PERIL ! 
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EMMENE MA DAME CHEZ ELLE, 
AMI! RAMÈNE-LA EN ATLANTIS ! 
NAMOR À D'AUTRES COMBATS 

À LIVRER ! 


ET LE PLUS NOBLE 
DES ATLANTÉENS S'ELANCE 
DANS LA GUEULE DE LA 

MORT ! 


TANT QU'IL 
LUI RESTERA UN 
SOUFFLE DE VIE, 

IL. N'ABANDONNERA 
PAS CE COM 

BAT ! 
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QUAND ILS AURONT ACCOMPLI 
LEURS STUPIDES DESTRUCTIONS 
ET SERONT RETOURNÉS DANS 
LES PROFONPEURS, CE SERA 
UNE GUERRE INEXPIABLE ENTRE 
\ NOS DEUX PEUPLES ! 


MAIS ILS SONT TROP NOMBPEUX 
ET TROP MONSTRUEUX, MÊME 
POUR SUBMARINER ! 


LES RÊVES DE PAIX 
ET DE PROGRES CA 
RESSES PAR NAMOR 
S'ÉVANOUIRONT POUR 

TOUJOURS ! 


NON ! CELA NE DOIT PAS DANS CE CAS, 

ÊTRE. CES CRÉATURES ÉCAILLEUSES LORD SETH SAIT CE 
DOIVENT RETOURNER AU FOND DES MERS QU'IL DOIT FAIRE ! 
AVANT DE POUVOIR SEMER LE CARNAGE 

SUR UNE VILLE SANS DÉFENSE ! MAIS, 

ILS NE REPARTIRONT QUE SI LA 
TROMPE DE PROTEUS LES 
APPELLE. 


ET ILS Y RETOURNENT. . ; LES TROIS Æ 
FORMES BRUTALES SUIVENT L'AP- 
PEL DE SIRÈNE ÉMIS PAR LA CORNE 
MNSTIQUE ET FILENT VERS LE LAQGE ! 


ILS ONT 
SURGI DES 
PROFONDEURS ! 
QU'ILS RETOUR- 
NENT DONC AUX 
PROFONDEURS ! 


PUIS ELLES PLONGENT. 
.. PLONGENT VERS 2 

LES RÉGIONS INCONNUES 

FAISANT, DANS LEUR 

HÂTE DÉMENTE, TREM- 

BLER MÊME LES MON- 

TAGNES SOUS-MARINES. 


JUSQU'À CE QU'HOMME ET BÊTES 
S'ENSEVELISSENT ENFIN DANS 

UNE EFFRANANTE AVALANCHE DE 
BOUE, DE PIERRES ET DE VASE ! 


LA BATAILLE EST : 
TERMINÉE, MON PRINCE. 

AUJOURD'HUI, VOUS AVEZ 
GAGNÉ LA PAIX ! 
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PUIS CE FUT LUI Y 
4 QUI VIT SA FOLIE 
ET EN PAVA LE 

PRIX ! 


D'ATLANTIS SON- 
NERA POUR LORD 
SETH ! é 
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LA RETRAITE 


SE. ONSRNE 
CE NE SONT Ÿ 
PAS TES Mi- 


1%" LA GOMME QUI LO ET TN 
Q TE SAUVERONT ! NC 
NX \ Un 
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T NE VOUS FAITES 


SA VITE ! NOUS LE 
PRENDRONS SOUS UN PAS DE souci, MON  S 
de JE SAVAIS ÉLUDER 
ÉP UN PIEGE DE CE GENPE 
ff} en Re AVANT QUE VOUS SACHIEZ 
MN] FAIRE LA DIFFERENCE EN 
TRE UN PISTOLET ET UNI 
BRIOCHE ! 


NS FEU CROISÉ QUAND 
N 


JE N'AT- 
+9 TENPRAI PAS! 
PLUS, GUN- 
7A NER ! SORTEZ 
À OÙ JE VAIS 
dé CHER- 
R! 
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À \n 
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GUNNER ! C'EST 1 
CAPTAIN AMERICA !IL es 
VIENT DE PULVÉRISER de 
8 : TURK ET WHITEY ! JS Ru li TR L 
| NN à 122 LL 
: > \' ? £ | 
| S F VS W J 4 


J C'ÉTAIT LE DERNIER GROS BRAS DE GUNNER, N 

| DIPAIT-ON ! CE QUI NE NOUS LAISSE PLUS 
QUE LE GRAND CHEF EN 

PERSONNE ! 


QU'IMPORTE 
J ce qui M'ATTEND 
DERRIÈRE CETTE 


! 


PORTE... RIEN NE 

M'EMPÊCHERA 
D'ALLER LE 
CHERCHER ! 


QUELQUES HEURES PLUS TÔT, À LA RÉSIDENCE 
PE L'INDUSTRIEL MILLIONNKIRE TONY STARK, 
Q.G. DES VENGEURS, STEVE ROGERS BONDIT 
COMME UN CHAT DES LA PREMIÈRE SONNERIE 
DU TÉLEPHONE. 


JAMAIS LE VENGEUR 
HETOILE N'A COMBATTU 


PLUS SAUVAGEMENT OÙ 
PLUS BRAVEMENT QU'AU- 
JOURD'HUI ! 


ECOUTEZ, QUELLES QUE SOIENT QUELQUES MINUTES PLUS TARD. . .| | 
VOS OCCUPATIONS OU QUELS QUE SOIENT - ss A 
VOS PROJETS, LAISSEZ-LES TOMBER ! DI- C'EST LA PREMIERE 
TES-MOI SIMPLEMENT OÙ VOUS ÊTES, AC- FOIS QUE JE VOUS VOIS SANS 
CORDEZ-VOUS QUELQUES MINUTES POUR VOTRE MASQUE. 

VOUS POUDRER LE NEZ ET JE SERAI LA ! = 

JE DOIS VOUS VOIR. IL N À QUELQUE J'ESPERE QUE VOUS 

CHOSE QUE JE VEUX VOUS N'ÊTES PAS TROP 


DEMANDER ! DÉÇUE. | 
Wa COMMENT 


ÊTRE DÉÇUE PAR 


ES Se OR NR MR RER 


SESEIEEEEN 


j 
LA = 


ET NE VOUS 
SOUCIEZ PAS 
DE ME RECON- 

NAÎTRE. MOI 
JE VOUS RE- 

NN CONNAÎTRA, 


VOUS ÊTES EXACTEMENT ALORS J'AVAIS 
COMME JE L'IMAGINAIS. . . COMME JE VOUS DEVINÉ JUSTE ! POUR ELLE, 
VOYAIS., . . CAR JE VOUS AI Si SOUVENT IMA- JE COMPTE VRAIMENT ! 
GINÉ DANS MES RÊVES... 
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LE PLUS ROMANTIQUE DE LA VILLE. 
V POUR LA PREMIÈRE FOIS DEPUIS 


SORTENT EN VILLE. C'EST FORMIDABLE ! 


IL V EN AURA D'AUTRES. . . TOÛTE 
UNE VIE DURANT. HÉÉÉ,. . . JE VAIS UN PEU 


VITE EN BESOGNE, . . JE ME DEMANDE CE QUE | D 


DIRAIENT LES GENS EN APPRENANT QUE JE 
SUIS EN COMPAGNIE D'UNE JEUNE FILLE QUI 
M'EST Si CHÈRE ET DONT JE NE SAIS MÊME 
PAS LE VÉRITABLE NOM. COMMENT DEMAN- 
PE-T-ON EN MARIAGE UNE FILLE QU'ON 
- NE CONNAÎT QUE COMME . 
AGENT TREIZE'! Z 


UNE DEMANDE EN 
MARIAGE 2 


QUE NOUS NOUS CONNAISSONS, NOUS NE SOMMES 


QU'UN GARÇON ORDINAIRE ET SA CAVALIÈRE QUI ; 
J'AVAIS PRESQUE OUBLIÉ QU'IL y 


ET, LE CŒUR BATTANT DE JOIE, STEVE ROGERS CONDUIT SA JOLIE COMPAGNE AU RESTAURA 


; C'EST CE QUE J'AI 


. TOUJOURS ESPÉRÉ EN SACHANT 


QUE CELA ARRIVERAIT, STEVE. 


AVAIT DES SOIRÉES COMME 
CELLE-CI. 
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D NON, STEVE. IL NE FAUT PAS, . . ES 
ME DEMANDER CELA ! PAS MAIN- ESS 


TENANT ! 


P QUE... QUE VOULEZ-VOUS 


DIRE ! JE CROYAIS QUE, 
COMME MOI, VOUS. . . JE 
NE PEUX M'ÈTRE TROMPÉ 

SUR VOUS. . . SUR NOUS ! 

QU'Y A-T-IL DONC 7 

POURQUOI NE DITES- 

VOUS RIEN Z 


RSS 


J : MON SERMENT. . . CELUI QUE J'AI 
PRÊTÉ EN M'ENGAGEANT DANS LE M.I.E.S.L... 
ILS ONT PLUS QUE JAMAIS BESOIN DE MOI 


VOUS NE VOUS TROMPEZ PAS, 
STEVE.JE VOUS AIME. POUR MOI, IL 


N'Y AURA JAMAIS PERSONNE D'AUTRE 
QUE VOUS. 


ALORS POURQUOI, POURQUOI 

HÉSITER 2 QU'EST-CE QUI 

SiY OPPOSE 2° VOUS PEVEZ 

ME LE DIRE. J'AI LE DROIT 
DE SAVOIR. 


V NIEN DITES PAS 
PLUS. NOUS AVONS 
TOUS DEUX NOTRE 
DEVOIR ET NOUS 
NE SOMMES VPAI- 

MENT LIBRES NI 
L'UN NI L'AUTRE. J'AI 
ÉTÉ IDIOT 
rl SIMPLEMENT 
CTUL D'ESPÉRERC. 


STEVE. JE NE PUIS LES LÂCHER MAINTENANT. 
PLUS QUE QUICONQUE, MON CHÉRI, VOUS Ry= 
POUVEZ LE COMPRENDRE ! y æ 


È 
SC 


LAISSEZ TOMBER. 


TOUT À COUP NOUS 
N'AVONS PLUS 


VOTRE COMMANDE, 
MONSIEUR Z 


N7 


+ 
ÊTRE 
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NON. NOUS NE DEVONS JAMAIS 


Ÿ CESSER D'ESPÉRER. À TOUS DEUX, 


L'ESPOIR EST PEUT-ÊTRE TOUT CE 
QUI NOUS RESTE. NOUS SOMMES JEUNES 
ET IL RESTE DES LENDEMAINS. QUEL QUE 
PUISSE ÊTRE L'AVENIR, IL N'Y AURA POUR 
MOI PERSONNE D'AUTRE QUE VOUS. ET 


MAINTENANT, DÉMARREZ MON CHERI, 
ET NE REGARDEZ PAS EN 
ARRIÈRE. 


EN CET INSTANT PRECIS, STEVE ROGERS 
PREND UNE DECISION QUI SERA PEUT-ÊTRE LA 
PLUS LOURDE DE CONSÉQUENCES DE TOUTE 
SA VIE. SEL EEE 
AU NOM DU PEVOIR, 
J'AI TOUT SACRIFIÉ ! MAIS 
C'EST FINI f LA PROCHAINE 
BATAILLE QUE LIVRE RA 
CAPTAIN AMERICA SERA 
AUSSI LA DERNIÈRE ! 


LE DEVOIR ! JE N'AI JAMAIS 
CONNU QUE ÇA !. . . CE FUT LE SENS 
DU DEVOIR QUI CAUSA LA MORT DE 
BUCKY BARNES. DE MÊME, C'EST 
SON SENS DU DEVOIR À ELLE 
QUI NOUS SÉPARE. 
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GEUR MASQUÉ LUTTE AVEC UN ACHARNEMENT 
[NÉ DU DÉSESPOIR. SANS HÉSITER, IL SE PRE- ESS 
PARE AU DANGER QUI L'ATTEND DERRIÈRE 


CETTE PORTE | TS ze RTS 
% LE es 
PRÊT OÙ AT a) 


NON, GUNNER, ME 
VOICI ! 


A N ; 2 : Ÿ DES FLÈCHES HE 
fs 2 : | BALÈTE ! GUNNER À 

| L'AIR DE PRENDRE LES 

CHOSES AU SÉRIEUX DA 


S ANS 
SON ERREUR 
| D'UNE FRACTION 
DE SECONDE, 
J'Y AVAIS 


CAPTAIN AMERICA ! CECI IL FALLAIT QUE 


VOUS APPRENDEA À ENTRER SANS J'ENTÉRE (CUNNER ! JE NINLEARS 
F PAS VOUS QUITTER SANS VOUS DIRE 
AU REVOIR ! 


Ÿ TOUTE MA VIE, 
J'AI AFFRONTÉ DES 
RATS DE VOTRE 

ESPECE. . . 


MAIS EN UN 
SENS, VOUS ÊTES 
LE PLUS IMPORTANT 48 ÿ 
DE TOUS. 


VOUS ÊTES FINI, ; POUR CAPTAIN AMERICA, 
GUNNER. ET MOI 7 LE MOMENT EST FINALEMENT VENU 
AUSSI ! ss DE MOURIR ! POUR QU'AINSI, STEVE 
ROGERS PUISSE COMMENCER À 


VIVRE ! 


a 


LE LENDEMAIN, LA STUPÉFIANTE NOUVELLE PRODUISIT SUR LE PUBLIC L'EFFET D'UN COUP DE 


TONNERRE. EUR nec TL 


POURQUOI IL EST EN PLEINE 


C'EST PEUT- SANS LES PHOTOS, DEMANDEZ 
FAIT-IL ÇA 2 / FORME ! PERSONNE JÊTRE UNE ER- JE N'Y AURAIS PAS L'ÉDITION SPÉ- 
NE LE VAUT ! REUR... UNE CRU ! 


CIALE ! 


FAUTE D'IMPRES- 


J'AI PEINE 
À Y CROIRE. 


ÿ DE 
\Æ= f 
” ms 


RACCROCHE VA 
SON MASQUE 1/4 


TU AS ENTENDU TU L'AS ENTENDU 
LE SPEAKER, AUSSI. . + J'AVAIS CRU 
AVOIR REVE ! 


QUOIQU'EN Y 
REFLECHISSANT.. 

POURQUOI N'ABANDONNE 
RAIT-IL PAS * C'EST UN 

HOMME, PAS UNE MACHINE ! 
MÊME CAPTAIN AMERICA 
MÉRITE UNE VIE PRIVEE 
ET JE LUI SOUHAITÉE 
BONNE CHANCE ! 


/ TOUT UN 

PANS CONSTER- 

NÉ SE POSE LA . MAIS IL | 

MÊME QUES- À ETAIT UNE INS- 
TITUTION ! 


ET, À DES MILLES DE LÀ, AU Q.G. DE NICK FURY, DANS UNE STATION SECRÈTE DU M.I.E.S.L. 
TROUVÉ UN MEILLEUR JOB, À UN TYPE COMME CAPTAIN de 
NICK ! IL POURRAIT SE FAIRE és NE SE MET PAS AU VERT SANS 
UN JOLI PAQUET RIEN QU'EN L UNE BONNE RAISON. . . ÇA 
PASSANT UN SEUL SOIR À NE RÉPOND PAS, HEIN 2 

CKAN, RAPPELEZ-MOI 

DES QUE VOUS AU- 

REZ TONY STARK 


ren 
un AUEtIN À 


à Es Vuit . 
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COLONEL FURY, D'ACCORD, MON PETIT, IL À FAIT CELA... DITES-MOI QUEL- 
PUIS-JE VOUS POURQUOI AVEZ-VOUS À CAUSE DE MOI ! QUE CHOSE QUE JE NE 
PARLER 2 ETÉ SI LONGUE 2 JE VOUS C'EST MA FAUTE ! SACHE PAS DEÉJA, MI- 
| ATTEND DEPUIS QUE LA PHOTO GNONNE ! LA SEULE 
DE NOTRE VENGEUR EST DANS QUESTION C'EST :''ET 


LES JOURNAUX. | MAINTENANT 2! 
QU'EST-CE QU'IL À EN 


ALORS VOUS TÊTE 7 
ÊTES AU COU- 
RANT Z 


D=ruts 


LP IL N'A RIEN EN TÊTE ! ET VOUS, ÇA VOUS MÈNE 

IL A PASSÉ SA VIE À AIDER LES AUTRES. À QUOI, MA JOLIE 7. . . UNE ÉMOU- 
PEUT-ÊTRE QU'IL DÉSIRE SIMPLEMENT VANTE SAUTERELLE AU CŒUR BRISÉ 
MENER SA PROPRE VIE, COMME M. dk BIEN PAIE AE 


STEVE ROGERS, CITOYEN 
ORDINAIRE. k CELA SIGNIFIERAIT-IL QUE 


a 
D 


ET 
CZ 


VOUS N'AVEZ PLUS BESOIN DE 
MOI, COLONEL Z 


\ 


VOUS SAVEZ —— 
QUE NOUS AVONS 
BESOIN DE VOUS. 


Al 


ALORS NOUS 
N'AVONS RIEN À 
NOUS DIRE DE 


\ 


EŒË 


SUFFIT ! VOUS" 
ALLEZ ME FAIRE 
PLEURER ! 


C'EST GENTIL DE soda mr 


DIRE ÇA, FILLETTE. DUM DUM, 
RANGE ÇA QUELQUE PART. IL 
NOUS L'A RENVONE ! Æ HAS 


CHOUETTE 
CARTE POS- 


MAINTENANT, QUICONQUE 

SAIT LIRE SAIT AUSSI QUE STEVE 

ROGERS ET CAPTAIN AMERICA NE 
FONT QU'UN. é 


TENEZ LE COUP, MON PETIT ! 
CES CHOSES LÀ, ON DOIT APPRENDRE À 
VIVRE AVEC. . . JE SUIS PANE POUR 
LE SAVOIR. D'AILLEURS, JE VOUS FAIS 
UNE PROMESSE. DES QU'ON POURRA SE 
PASSER DE VOUS, JE VOUS RENDS 
VOTRE LIBERTÉ ET VOUS POURREZ 
LE REJOINDRE. 


-. S 
VEUT TOUJOURS 
DE MOI. 


"ET POURQUOI PAS, 
STARK Z À QUOI BON GARDER 
UN SECRET QUI N’A PLUS DE 


À JE ME SUIS SOUCIE 
RAISON D'ÉTRE 7 


TOUTE MA VIE DU BIEN 
ET DU MAL. MAINTENANT, 
LE M'EN FICHE. 
| ÊTES- 14 
VOUS SÛR QUE C'EST 

LA BONNE DÉCISION Z 
AVEZ-VOUS RÉFLÉ- 


pe” 


|| 


FAITES 
LES EMMAN- 
CHURES ASSEZ 
LARGES, MON 
AMI, 


COMMENT LES ILS S'Y FERONT. VOUS AVEZ ÉTE 
VENGEURS PREN-V ILS ONT MAINTENANT UN BON AMI, STARK. 
PRONT-ILS ÇA, À ASSEZ DE MEMBRES POUR ET JE VOUS EN SUIS 

LEUR PROCHAINE FORMER UNE COLONIE. | HN RECONNAISSANT,. DOM- 

RÉUNION Z BIEN SÛR, JE NE DIS PAS M MAGE QUE VOUS N'AVEZ 

QU'ILS NE VONT PAS ME PU ÊTRE VENGEUR. MAIS 
MANQUER, TOUT VOUS AVEZ AIDÉ À VOTRE 

COMME VOUS. . MANIERE... AVEC 

VOTRE ARGENT ! 
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ph 
A1 PARTI- 


CIPÉ. . . DU MIEUX 
QUE J'AI PU. ÎN 


EN UN SENS, J'ARRIVE MÊME ET, ENFIN, UNE HAUTE SILHOUETTE SILEN - 
À COMPRENDRE VOTRE CONDUITE, STEVE. CIEUSE DEMEURE SEULE, LA TÊTE EMPLIE 
TÔT OU TARD, CHACUN DE NOUS SE TROUVE _Î|DE PENSÉES TOURBILLONNANTES ET DE 5OU- 

À UN TOURNANT DE SON EXISTENCE. - VENIRS QUI REMONTENT D'UN PASSÉE MORT 

DEPUIS LONGTEMPS. 


AU REVOIR, MON VIEUX. Si JE POUVAIS AU MOINS 

LE MOMENT EST VENU POUR OUBLIER. . . FERMER MA MÉMOIRE ! 

CAPTAIN AMERICA DE DÉ- MAIS J'ENTENDS D'ANCIENNES VOIX. . . 
COUVRIR QUI EST VRAIMENT JE VOIS D'ANCIENS VISAGES. . . COMME 
CE STEVE ROGERS. EN UN INTERMINABLE THÉÂTRE 


D'OMBRES. 


TS 59S000 
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STEVE ROGERS À ÉTÉ CONVOQUÉ PAR LA POLICE À UNE SÉANCE D'IDENTIFICATION POUR EXA- 
MINER UN TRIO DE JEUNES HOMMES BLESSÉS AU COURS DE TENTATIVES POUR PRENDRE LA 
PLACE DU VRAI CAPTAIN AMERICA. ET MAINTENANT, MON VIEUX. . « À VOUS L'HONNEUR ! 


NOUS N'AVIONS PAS DE 
MAUVAISES INTENTIONS. JE N'AI 
FAIT ÇA QUE POUR AVOIR UN EMPLOI 
A UN CARNA- 


JE VOULAIS SEULEMENT 
ME FAIRE PASSER FOUR UN 
TYPE TERRIBLE AUX YEUX 
DE MA PETITE AMIE. 


J'AI ÉTÉ UN 
IMBÉCILE. 
JE PENSAIS 
PROUVER AUX 
COPAINS DE BU- 
REAU QUE J'ÉTAIS 
AUSSI ATHLETIQUE 
QUE N'IMPORTE 
QUEL SUPERHÉROS. 


ET C'EST COMME 
ÇA DANS TOUTE LA 
VILLE, ROGERS. DE- 
PUIS QUE VOUS AVEZ 
RENONCÉ À VOTRE 

IDENTITÉ DE CAP- 
TAIN AMERICA, IL Y 
A UNE FOULE D'IMI-. 
TATEURS POUR VOUS 
REMPLACER. ILS AP- 

PRENNENT QUE ÇA 

#h N'EST PAS Si FA- 
 CILE, MAIS IL Y A 
ENCORE UN DANGER 
QUI NOUS INQUIÈTE... 


GARS. DESCENDEZ 
DE LÀ, ON EN A 


SSEZ EN-. 
TENDU. 


CHOSE PA- 
REILLE, 


MAINTENANT QUE LE PUBLIC / CE QUI VEUT DIRE QUE 

SAIT QUE STEVE ROGERS ET CAFTAIN N'IMPORTE LEQUEL DE GES FARFELUS 
AMERICA NE FONT QU'UN, NOUS AVONS / QUI ESSAIENT DE PRENDRE MA PLACE 
APPRIS QUE LA PEGRE EST BIEN PREND AUSSI UN RISQUE QU'IL NE 
DÉCIDÉE À SE VENGER. SUSPECTE MÊME PAS ! 


C'EST EXACTE- 
MENT ÇA, ROGERS. 


VOUS SAVEZ, VOUS AVEZ BEAU 
AVOIR ÉTÉ UNE IDOLE POUR TOUS 
LES GENS CONVENABLES DU MONDE 
LIBRE, HOMME, FEMME OÙ ENFANT, 
IL Y À DES TAS DE COQUINS, DE 
TRAITRES ET AUTRES CRAPULES 
VARIÉES QUI NE PEMANDERAIENT 
PAS MIEUX QUE DE VOUS EFFACER 
POUR DE BON S'ILS EN AVAIENT 
L'OCCASION, 


MALGRÉ TOUT, EN CE QUI 
VOUS CONCERNE, LA CHASSE EST 
MAINTENANT OUVERTE. . . ET ÇA 
VALIT POUR N'IMPORTE QUEL TYPE 
QUI AURA VOTRE APPARENCE. 
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ALORS MÊME QUE PARLE LE POLICIER EXCÉ- 
DE, UNE SCENE DRAMATIQUE À LIEU DANS UN 
QUARTIER RETIRÉ DE LA VILLE. 


MON PROJECTILE EXPLOSIF 
SURPUIS SANT PEUT DÉTQUIRE LA 
FAÇADE ARRIÈRE D'UNE MAISON EN 
LAISSANT LE MUR FRONTAL. 


ALLONS-Y, SNIPER, 
FAIS VOIR CE QUE TU 
SAIS FAIRE. 


REGARDEZ ÇA. . . 


We il 


C'EST IMPOSSIBLE ! PERSONNE 
NE PEUT FAIRE UN TRUC COMME CA ! 
JE VEUX VOIR CELA DE MES VEUX. 


l 


@ C'EST VRAI ! TU AS 

f RÉUSSI ! TU AS DEMOLI L'ARRIÈRE 
DE CETTE MAISON SANS TOUCHER 
LE DEVANT !... MAIS COMMENT 2 


ALLEZ-N, COMMENT AS-TU FAIT Z 


OFFREZ-VOUS CE 
PLAISIR. 
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SOUVENEZ- 
VOUS SEULE - 
MENT QUE JE 
SUIS LE MEIL- 
LEUR DANS CE 


SNIPER 


LÉ LOPÈE A ere 
LS M 


GRÂCE À MES LUNETTES À HAUTE £/ LE SYNDICAT DU CRIME 
INTENSITÉ, MA VISION EST AUSSI BONNE A ENGAGE D'AUTRES TYPES 
QUE MON ARME. J'AI SIMPLEMENT VISÉ POUR CE TRAVAIL MAIS ILS 

LE TROU DE LA SERRURE D'UNE DIS- S'OBSTINENT À ATTAQUE 
TANCE DE 1000 METRES. DE FAUX 'CAPTAIN AMERICA. 


us 


SNIPER NE 5E 


* 


TROMPE PAS. 


LE TRAVAIL SERA 
EFFECTUE. 


CROIS, SNI- 
PER. 


- se 
NS +) JE SUIS CON” 
\ À - ; VAINCU. 
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QUELQUES JOURS PLUS TARD, LA CHASSE CONTINUE, . . TANDIS QUE DEUX TUEURS DU SYN- 
DICAT CONVERGENT VERS UN AUTRE FAUX CAPTAIN AMERICA. 


MAINTENANT, JE VOUS DIS J'AI SEULE- PEUT-ÊTRE BIEN, 
NOUS LE TENONS. QUE VOUS VOUS MENT LOUE CE COS- MAIS ON NE PREND PAS 
ILNE PEUT PLUS TROMPEZ. JE NE TUME. DE RISQUES. 
FUIR. SUIS PAS LE VRAI 


CAPTAIN AMERICA. 


EE 


FAIS Re NE T'EN Fe / ATTEN- Ÿ 


BULL ! TU SAIS H FAIS PAS, IL} DEZ ! 
QUE CE LANCEUR NE FILERA LAISSEZ- 
DE BOUCLIER N'EST PAS. MOI VOLS 
PAS MANCHOT ! r” EXPLIQUER... 
[ J'AI ÉTÉ ni 


QU'EST-CE QUE Y QU'EST-CE, QUI TE 
ÇA PROUVE Z ILS PREND, BULL ! TIENS- 
AURAIENT PU AUSSI | LE EN PLACE, QUE JE }} 
BIEN ENGAGER LE Z PUISSE L'AJUS- 


A TER ! 


RUE 


| GÉ POUR LA 
/ PUBLICITÉ \ 
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MÊME SI JE NE SUIS a L 
PAS AUTHENTIQUE, JE CONNAIS 


M NN NN 
Le = XY L 


NE N pan v'# 4 ' 


CUANCE VY/ MAIS MON 

BRAS ME FAIT MAL. | 

LL... JE NE TIENDRAI 
.. TRÈS LONG- 


OUF ! UNE 
[QUE J'AI PU SAISIR 


IL FILE i NOUS AL- 
LONS PERDRE NOTRE 


IL BASCULE 
DANS LE VIDE ! ÿ 


MAIS LA DESTINÉE VA INTERVENIR D'UNE FE- 
NÊTRE PROCHE, STEVE ROGERS À ASSISTÉ AU 
DRAME. 


ENCORE UN, HA- 

BILLÉ EN CAPTAIN 
AMERICA ET EN 
PÉRIL MOR- 


QU'UNE SEU- 
LE CHANCE... 


ET MAINTENANT, 


POURVU QUE CE FIL 


D'ANTENNE QUE J'AI AC- 
AIR CROCHÉ DU PIED TIENNE Je 
4 y 


TIENS, TIENS ! ON DIRAIT 

QUE MA PATIENCE VA ENFIN PAYER. 
SEUL LE VRAI CAPTAIN AMERICA - 
AURAIT TENTÉ UN PAREIL BOND. sr UN SEUL PROJECTILE 

ET LE VOILÀ SUSPENDU ET AUSSI EE À HAUTE INTENSITÉ SUFFIRA. 
DÉSARMÉ QU'UN LAPIN PIÉGÉ, EE — 
FACE À L'INCOMPARABLE 
ADRESSE DE SNIPER 


js e W; JT MAIS QU'IMPORTE ! MÊME 
œ AÛ PA 51 MA BALLE L'A MANQUÉ, LA CH 
Er LU LE TUERA. 
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NOUS SOMMES MEURTRIS. . . 
MAL EN POINT, . . MAIS VIVANTS 

ILNE ME FAUT QUE QUELQUES 
SECONDES DE REPOS. 


TIENS BON, L'AMI. J'ESSAIERAI 
D'AMORTIR LA CHUTE ! 


CE TYPE À PLUS DE 
VIES QU'UN CHAT ! MAIS 
MAINTENANT QU'IL EST 

HORS DE COMBAT... 
QU'ILS LE SONT TOUS 

LES DEUX... JE 

PEUX L'ACHEVER 

SANS PEINE. 
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C'EST UN 
AUTRE STEVE 
ROGERS ! 


À LA MÊME FENÊTRE ! 
CE N'EST PAS POSSI- 
BLE ! ET POURTANT ! 
DE RISQUES ! JE VAIS DESCEN- 
DRE D'ABORD CELUI DE LA 


JE NE PEUX PRENDRE 
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NOUS PENSIONS BIEN 

QUE CETTE 1.P.5* DE STEVE 

ROGERS NOUS SERAIT UTILE 
UN JOUR. 


ÇA YN EST ! NOUS C'EST NOTRE 


JOUR DE VEINE, 


LES AVONS FINALEMENT 
BULL, 


REJOINTS ! ET JE CROIS QU'ILS) 
NE NOUS FERONT PLUS 
D'ENNUIS. 


IL CE 


EMBARQUE CE TNYPE, 
DUM-PUM. IL N À DES MOIS 
QUE LE M.1.E.S.L. RECHER- 
CHE CE MITRAILLEUR À 

LA NOIX. 


ET ON DIRAIT 
QUE CETTE FOIS, 
NOTRE PIÈGE À 


Es 
ue 
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#1.P,S : IMITATION PLASTIQUE SUPRA 
RÉALISTE. 


JE ME DEMANDE LEQUEL 

EST LE VRAI CAPTAIN AMERICA. 
MAIS JE NE VAIS PAS PERDRE 
MON TEMPS À M'EN SOUCIER ! 


ENCORE 
DEUX 
TRUANDS 


MÊME EN DORMANT, Y/Y 


JE VIENDRAIS À, BOUT DE DEUX 


BULL ! MÉFIE- NE T'EN FAIS 
| TOI DE SES JAM- PAS ! C'EST COMME 
BES ! S'IL ÉTAIT FIN. . 


TYPES DE VOTRE ESPÈCE ! 


Un Ÿ 


EE “Di 
BANDITS ! VOUS SEE 
= : CROVEZ AVOIR AFFAI- 
_— \RE À LIN AMATEUR 7 


LP Cf ET Si TU T'IMAGINES 
A QUE CETTE AQME VA TE 
pi “2 ) 


SERVIR À QUELQUE 
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D RS AUTANT TE 
; QE FAIRE UNE 


RAISON ! 
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ÇA VA COMME ÇA, 
ROGERS. DU CALME. 
Si TU LAISSAIS UN 
PEU DE BOULOT 
POUR LE M.I.E.S.L Z 


NICK FURN ! 
QUE FAIS-TU ICI Z 
COMMENT SAVAIS- 


SAVOIR, MON 


N 


\ / LA PROCHAINE FOIS 
QU'ON ME DEMANDE DE ME 
DÉGUISER, JE PRENDS LE 
MAQUIS ! J'AI EU DE LA 
VEINE QUE LE VRAI STEVE 
ROGERS SOIT DANS LES 
ENVIRONS. 


A \ 
N VIEUX ! 
| NE NS 


J CA VA, MON 
GARS Z UN PEU 
DE SPARADRAP, 
UNE BONNE NUIT 
ET TU SERAS 

SUR PIED. 
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NOUS AVONS BOUCLE 
TOUS LES TRUANDS QUI 
VOULAIENT TA PEAU. 


LES DURS À 
CUIRE ! 


> 


NE VOUS 
RISQUEZ MË- |. 
ME PAS À SOU- 

PIRER, AUJOUR- 
D'HUI, JE SUIS 
UN PAQUET DE 
NERFS À MOUS- 
TACHES ! 


JE DOIS 


DIRE QUE 
C'ÉTAIT 


À PROPOS PU VRAI 
LANCEUR DE BOUCLIER, QU'EST-CE 
QUE TU COMPTES FAIRE MAINTENANT, 
FISTON 2 DEPUIS QUAND LES TYPES 
DE TON CALIBRE SE METTENT- 
ILS AU VERT 7 
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PAS DE DISCOURS, LES : 

AMIS. VOUS SAVEZ CE QUE 
JE DIRAIS. . . ÇA SE RÉ- 
SUME EN ''MERCI'! |! 


VOUS VOULEZ DIRE QUE |-—. 
VOUS REPRENEZ LE COLLIER, 
ROGERS Z ÇA C'EST PARLE ! 
JE RÉALISE MAIN- 
TENANT QU'UN HOMME 


D'ÊTRE CAPTAIN AMERICA... 
PARCE QUE CAPTAIN AME- 


ON PIGE, 


ue. u EURE de HE PET re é CAPTAIN ! 
LUS FACIL * D'ÊTRE CE POUR fZ * 
TOURNER LE DOS À AUS (EST C2 


{ JE... JE CROIS QUE... 
TU AS RAISON, 


ES 


D si Tu TE 
PRÉPARES À 


f/ FAIRE UN 
FOUTU D1S- ae 


COURS, JE 


METS LES A 
._ VOILES. Ë 
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... C'EST, EN COMPAGNIE 
D'ÊTRES FANTASMAGORIQUES, 
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HN XX® SIÈCLE 
S = UN VOYAGE IRRÉEL, QUI 
DÉPASSE L'IMAGINATION 
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